
Zeitschrift: Genava : revue d'histoire de l'art et d'archéologie

Herausgeber: Musée d'art et d'histoire de Genève

Band: 42 (1994)

Rubrik: Acquisitions des départements et filiales du musée d'art et d'histoire en
1993

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften auf E-Periodica. Sie besitzt keine
Urheberrechte an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in
der Regel bei den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Das Veröffentlichen
von Bildern in Print- und Online-Publikationen sowie auf Social Media-Kanälen oder Webseiten ist nur
mit vorheriger Genehmigung der Rechteinhaber erlaubt. Mehr erfahren

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les
éditeurs ou les détenteurs de droits externes. La reproduction d'images dans des publications
imprimées ou en ligne ainsi que sur des canaux de médias sociaux ou des sites web n'est autorisée
qu'avec l'accord préalable des détenteurs des droits. En savoir plus

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. Publishing images in print and online publications, as well as on social media channels or
websites, is only permitted with the prior consent of the rights holders. Find out more

Download PDF: 12.01.2026

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=en


ACQUISITIONS DU DEPARTEMENT D'ARCHEOLOGIE EN 1993

Par Jacques Chamay

La collection de vases grecs d'ltalie meridionale que pos-
sede le Musee est tres nombreuse (plus de cent soixante
pieces) Prochamement, un volume entier du Corpus Vaso-

rum Antiquorum lui sera dedie Cette collection repose sur

un fonds ancien auquel sont venues s'aj outer ces dernieres

annees quelques oeuvres magistrales, qui rehaussent l'en-
semble et font de Geneve une reference mcontournable

pour qui veut connaitre cet art Dans ce domaine particu-
lier des etudes grecques, le Musee ajoue un role de pion-
nier, consacre par l'exposition Le peintre de Darius et son

milieu en 1986 Jusque lä, les vases dits italiotes se trou-
vaient delaisses, meme par la plupart des archeologues,

pour la mauvaise raison que cet art colonial ne pouvait sou-

tenir la comparaison avec la production attique

En realite, pour juger samement, ll faut comparer ce qui est

comparable, c'est-ä-dire n'opposer aux vases italiotes que
les vases attiques qui leur sont contemporains (IVe siecle

avant J -C D'autre part, on doit apprendre ä distinguer,
dans la tres grande masse des ceramiques italiotes (quelque
20 0001), les produits de sene, effectivement mediocres,
des oeuvres des maltres

La dermere acquisition faite dans ce domame par le Musee

d'art et d'histoire est le fruit d'un heureux hasard Je veux
parier d'un cratere en calice decouvert a Geneve, hors du

reseau commercial habituel La provenance est une collection

pnvee, dejä ancienne ä en croire l'etat de salete du vase

et le verms ä tableaux 0) jauni qui obscurcissait le decor
Restaure par le laboratoire du Musee (M -T Cometti), le

cratere a retrouve sa splendeur, ä peine alteree par les

lacunes (tout le bas de la panse a disparu)

La face prmcipale de la panse se subdivise en deux

registres Celui du haut montre un char cense s'elever dans
les airs Les quatre chevaux, empörtes dans un galop cab re,
sont menes par une femme, une deesse, qui tient molle-
ment les renes de la mam gauche De son bras libre, eile
etreint le torse nu d'un jeune gargon Celui-ci, tout en
s'agrippant ä la rambarde du vehicule pour resister ä l'elan
des chevaux, agite le bras gauche en signe de detresse Ii
tourne aussi la tete vers la deesse qui repond ä son regard
par une expression calme, ses yeux grand ouverts parais-
sant charges de tendresse Un grand mmbe, centre sur la
femme, enveloppe le couple Ce Symbole expnme le carac-
tere celeste ou astral de la divinite Devant le quadnge court

1 et 2

Cratere du peintre de Darius, vers 330 av J -C Geneve, Musee
d'art et d'histoire, Inv 27876
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un gargon aile, Eros, ll ouvre la voie en brandissant un
rameau qui lui sert ä aiguillonner les chevaux La presence
du dieu juvenile atteste que Ton assiste ä une histoire
d'amour D'ailleurs, la deesse porte un pan de son manteau
ramene sur la tete ä la fagon des epousees Dans la partie
gauche s'eleve un petit bätiment ä fronton dont l'mterieur
se voit en perspective Peut-etre fontame monumentale, ll
sert d'mdication topographique

Au registre mferieur, d'ordmaire reserve aux humains,
s'agitent des personnages dont ll ne reste que le haut du

corps On distingue deux jeunes hommes, portant un cha-

peau (petase) rejete dans la nuque Celui de droite, le

mieux conserve, tient un baton et regarde le char s'eloigner
en etendant le bras gauche dans sa direction Dernere lui,
un vieillard suit des yeux le meme spectacle, la mam dans
les cheveux signifiant qu'il se lamente violemment Son

costume, maillot collant et epais manteau agrafe sur
l'epaule, le designe comme un pedagogue, esclave devolu a

la garde des enfants On devine que c'est son protege qu'on
enleve

De quel episode mythique s'agit-iP J'ai quelques idees la-
dessus mais seule une recherche approfondie permettra de

le dire Ii est d'ores et dejä certain que Ton se trouve devant

une legende tres rare, laquelle fut probablement portee ä la

scene au moms une fois (le pedagogue est une figure
typique de la tragedie grecque, ou ll joue les confidents, les

messagers, les utilites en general)

Le revers de la panse porte une scene traditionnelle a sujet
dionysiaque, en rapport direct avec les croyances eschato-

logiques du personnage riche et mconnu qui a empörte le

cratere dans sa tombe

L'attnbution du vase de Geneve ne fait aucun doute ll est

l'ceuvre du pemtre de Darius, le plus grand de tous les

artistes apuliens, dont l'ateher se situait probablement ä

Tarente Coutumier des sujets ambitieux et peu communs,
ll sait disposer harmomeusement les protagonistes de ses

vastes compositions, sans surcharge ni confusion Son style

se reconnait ä la sürete du trait, ä lelegance des attitudes, la

souplesse et la transparence des draperies, l'expressivite des

visages, surtout masculms Les chevelures bouclees (traits

en relief sur fond en verms dilue) ont un aspect moussu
Les fronts droits forment une sorte de decrochement ä la

racme du nez Des lignes tres courtes esquissent les musculatures

des hommes comme Celles des chevaux La figure
du pedagogue est un bon exemple de son gout prononce

pour la polychromie, influence par la grande pemture

contemporaine voir la manche he de vin et le manteau
blanc rendu presque dore par l'emploi subtil du verms
dilue Le cratere en calice est plutot rare dans l'oeuvre

3

Plaque en plomb Art romain imperial Geneve, Musee d'art et
d'histoire, Inv 27877

4

Stylet en argent Epoque romaine Geneve, Musee d'art et d'histoire,

Inv 27875
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abondante du peintre de Darius, qui decore habituellement
des crateres ä volutes

Le vase que Ton vient de commenter, qui mesurait primiti-
vement environ 65 cm de hauteur, ne sera ni remonte
entierement ni complete, en vertu dun principe que
/expose dans ce meme volume1 Sera presente tel quel le

grand morceau constituant la scene prmcipale, et le visiteur
de la salle grecque appreciera le genie du peintre de Darius
d'autant mieux que son regard ne sera pas distrait par le

decor secondaire du vase

AUTRES ACQUISITIONS

Les grandes options ne sauraient mterdire quelques petits
achats fortuits, tant ll est vrai que la valeur d'un objet
archeologique ne se mesure pas forcement ä son pnx de

vente et que l'experience montre que certaines pieces

acquises pour une somme ridicule ont suscite une abondante

litterature scientifique Dans cette categorie s'mscnt

une plaquette (haut 9,7 cm) en plomb moule representant
l'apotheose d'un empereur romain Le souveram est monte
sur un char de parade tire par quatre chevaux, qui s'eleve

dans un ciel etoile Au-dessous prend place la Fortune dont
les attnbuts sont le gouvernail de navire et la corne d'abon-
dance La deesse se tient au milieu d'une rangee de guer-
riers, parmi lesquels deux cavaliers, probablement les

Dioscures, messagers de la Victoue et patrons des chevaliers

romains La moitie mfeneure de la plaque est occupee

par une scene peu lisible dont le sens reste a decouvnr
sacrifice7 agape rituelle7 Le tableau est borde par des

colonnes torses reliees par un arc en plein cintre Comme
mdice chronologique, ll faut considerer la coiffure de l'em-

pereur qui correspond a une mode mtroduite par Constan-
tm le Grand, empereur d'Orient et d'Occident en 324
Provenance probablement les Balkans, une region penphe-

rique ou la propagande imperiale eprouvait le besom
d'exercer sa pression

A relever encore dans ce contexte l'acquisition d'un stylet
en argent (long 13 cm), provenant d'une collection anglai-
se Le stilus est 1'instrument pour ecrire sur une tablette en
bois evidee enduite de cire L'extremite spatulee servait a

effacer (wertere stilum) Le stilus ordinaire est en bronze

Cette rubnque fournit l'occasion de rappeler que
l'Association Hellas et Roma s'emploie depuis plus de dix
ans a ennchir le Musee en antiquites Les objets entres dans

nos collections grace ä eile demeurent statutairement sa

propnete Avec cette reserve qu'en cas de dissolution, son
bien reviendrait de droit a la Ville de Geneve En 1993,
l'Association, partenaire dans l'exposition L'art des peuples

itahques, a acquis trois pieces qui figuraient dans cette
manifestation, soit deux steles dauniennes (don de

Monsieur Gunter Puhze) et un curieux vase sphenque
reposant sur trois pieds humams

OPINION

Qu'on me permette encore une reflexion d'ordre general
Une same politique d'acquisition s'accompagne du souci de

revalonser les collections par une etude approfondie et
permanente Pour se convamcre de ce principe, prenons le cas
des sculptures antiques du Musee Plusieurs annees de
travail assidu et la parution de leur catalogue raisonne (deux
volumes publies en 1989 et 1990) ont attire sur elles l'at-
tention du monde scientifique II en est resulte deux decou-

vertes capitales dues a des collegues etrangers une tete,
pretendument celle d'un Romain de la Repubhque, s'est

averee representer en realite le poete grec Posidippe, une
seconde tete, barbue, qui passait pour fausse (rejetee
comme telle dans les reserves depuis un quart de siecle'),
s'est revelee etre le portrait d'un philosophe cynique de

l'epoque hellenistique Amsi, sans bourse delier, le Musee
s'est ennchi considerablement, au sens propre comme au

sens figure

Note:

1 Voir dans la partie Dossier ma contribution intitulee
«Quand on falsifiait les vases grecs»

Credit photographique:

Musee d'art et d'histoire, Geneve, photo B Jacot-
Descombes fig 1 et 2

Musee d'art et d'histoire, Geneve, photo Universite de
Geneve, V Siffert fig 3
Musee d'art et d'histoire, Geneve, photo R Steffen fig 4
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ACQUISITIONS DU DEPARTEMENT DES ARTS APPLIQUES EN 1993: MOBILIER ET
OBJETS DOMESTIQUES

Par Annelise Nicod

1.

Theiere rectangulaire sur piedouche, par Isaac Amaron (cite ä

Geneve en 1815). Geneve, 1815-1881. Argent 2e titre, anse et
bouton de prise en bois. Poingons de mattre et de titre. Haut. 14,3

cm, larg. 23,5 cm, prof. 10,3 cm. Geneve, Musee d'art et d'histoi-
re, Inv. AD 8583. Achat 1993.

2.

Vase cornet, par Gilbert Frangois Bocquet (1874-1955). Geneve,

vers 1920. Bronze fondu et patine. Signe et numerate 1/5. Haut.

24,4 cm, diam. 18,3 cm. Geneve, Musee d'art et d'histoire, Inv.
AD 8580. Achat 1993.

Malgre la forte diminution des budgets d'acquisition du
Musee d'art et d'histoire et de la Maison Tavel pour l'annee

1993, les diverses collections d'arts appliques de la rue
Charles Galland ont heureusement pu s'enrichir de

quelques objets significatifs datant du XVIIIe au XXe siecle.
11 est en effet necessaire que le musee puisse saisir les

opportunites qui apparaissent en raison meme d'une
conjoncture economique plus difficile.

Tous les achats ont ete effectues dans le cadre d'une
politique d'acquisition concentree depuis de nombreuses
annees sur les objets d'ongine ou de provenance gene-
voises. II reste indispensable de renforcer leur presence au

musee pour mieux rendre compte de la situation culturelle
et artistique propre ä Geneve.

Fondees sur un minimum de trois criteres de selection qui
peuvent etre variables selon les objets, les acquisitions ont
egalement pour but, au-delä de leur mteret mtrinseque, de

mettre en valeur des pieces de provenance et origme
diverses, entrees dans les collections par don ou legs, et qui
constituent la majorite de nos fonds. Parties d'un ensemble

existant ou ä creer, parfois sur une longue periode, ces
achats doivent egalement pouvoir etre presentes au public
dans le cadre d'une exposition permanente ou temporaire.

De nombreuses annees de collecte patiente ont amsi appor-
te des pieces indispensables ä l'exposition «Geneve autour
de l'art deco», organisee au Musee Ariana pour son ouver-
ture et accompagnee d'un catalogue1.

Au chapitre des dons, mentionnons que Madame Henriette

Cartier, parente de l'ancien directeur du Musee Alfred

Cartier, a genereusement legue aux collections d'arts appliques

plusieurs objets, dont sept meubles regionaux et dix
pieces d'argenterie de provenance genevoise, datant en

majorite de la deuxieme moitie du XIXe siecle.

ETAINS

Un ensemble de vaisselle de table congu vers 1930 par
Henri Jacob (1908-1957), comprenant une soupiere et un
legumier en etain (AD 8588 et AD 8589), a dejä re-

jomt, dans la salle des etains du Musee d'art et d'histoire,
d'autres pieces de cet artisan genevois, travaillees «ä la
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fagon d'argent» Pour sa documentation, le musee a aussi

regu du dernier proprietaire de cette maison, Monsieur
Louis Goltmi, une plaque commemorative (AD 8982)
rassemblant les poingons de maltre et de qualite utilises

par les exploitants successifs de cette entrepnse aujourd'hui
fermee

ARGENTERIE

L'argentene genevoise a ete completee par une theiere (AD

8583, fig 1) d'lsaac Amaron (cite en 1815) et un pot a lait

(AD 8582) de Moise Gabriel Ducre (Saint-Sulpice vers
1742 - Plampalais 1804), dont les formes n'etaient pas

encore representees dans la collection du musee Une pelle
de service (AD 8584), due a un orfevre du XIXe siecle non
encore repertone, est venue s'ajouter a un lot de cinq
ustensiles du meme type (AD 8448 a AD 8452), publies
dans la revue Genava de l'an dernier2 Tous ces objets sont

ou seront tres prochamement exposes a la Maison Tavel

DINANDERIE

L'occasion s'est egalement presentee d'acquerir deux vases

en bronze (AD 8579 et AD 8580, fig 2) de Gilbert Frangois

Bocquet (Carouge 1874-1955), datant du premier quart de

notre siecle lis permettront de confronter, lors d'une pro-
chame presentation a la rue Charles Galland, plusieurs
creations de cet artiste dont le musee possede deja deux

sculptures et un vide-poches en argent

D'un interet tres different mais reel malgre l'aspect fort
modeste de l'objet, une casserole miniature en cuivre (AD
8567) a ete donnee au musee Elle porte la marque de la

maison Forestier Freres, important commerce d'articles

menagers, de coutellerie et d'orfevrene etabli a la tour de

l'lle des 1832

MOBILIER

Le mobilier s'est ennchi d'un guendon (AD 8463, fig 3) de

Gustave Adolf Hufschmid (Trimbach (SO) 1890 - Collex-
Bossy (GE) 1974), architecte et peintre actif a Geneve et a

l'etranger Ce meuble a immediatement ete mis en valeur
dans le cadre de l'exposition sur l'art genevois du XXe siecle

organisee au Musee Anana

Un ecran de foyer a rouleau du XIXe siecle (AD 8442),
offert par Monsieur Pascal Lagier, permettra de former,
avec deux ecrans entres dans les collections ces dernieres

annees, un ensemble assez coherent pour etre expose

3

Guendon ovale, par Gustave Adolf Hufschmid (1890-1974)
Geneve, vers 1930 Granit noir poll, fer forge peint et dore Haut
67,7 cm, larg 67 6 cm, prof 59 cm Geneve, Musee dart et d'his-

toire, Inv AD 8463 Achat 1993

4

Jeu de 1 Oie de 1 Escalade de 1602 dans sa boite Conception et
realisation Exem (Emmanuel Excoffier ne en 1951), edition de la

Compagnie de 1602, Geneve, 1989 Papier et carton imprime,
pions et des en bois peint Dedicace de l'auteur, datee 15 1

1993, a 1 encre et plume avec rehauts d'aquarelle Jeu dephe long
42.2 cm, larg 30 cm, botte haut 2,6 cm, long 31,5 cm, larg
22.3 cm Geneve, Musee d'art et d'histoire, Inv AD 8742 Don
1993
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DIVERS

Une holte en bois (AD 8568) du toumeur Frederic Bacher

(Nyon 1894 - Geneve 1982) a ete Offerte au musee par
Monsieur Csaba Gaspar a la suite de l'exposition deja citee,
dans laquelle figurait une coupe de cet artisan

Un coffret a the du XIXe siecle (AD 8462), mcruste de lai
ton et contenant trois flacons en porcelame peinte, prove-
nant d'une famille genevoise, a pu etre achete amsi qu'une
bolte en marqueterie de paille aux armes de Geneve (AD
8461), datant de la fin du XVIIIe siecle

Un donateur a offert un jeu de 1 Oie sur le theme de
1 Escalade (AD 8742, fig 4), congu par le dessinateur et

graphiste Exem (Emmanuel Excoffier, ne en 1951) qui a

bien voulu le dedicacer au musee

Tous ces objets permettent de renforcer ou de creer des

ensembles coherents dans leurs champs d'mteret respectifs,
souvent multiples (plus specifiquement ici Art du XXe
siecle / Boisselene, Collection de coffrets / Accessoires du
the, Collection de boites / Iconographie heraldique
genevoise, Collection de jeux et jouets/ Divers themes du jeu de
1 Oie)

Papier

Les acquisitions de l'annee 1993 comprennent une excep-
tionnelle scene a l'antique, reahsee en papier decoupe et

modele en bas relief (AD 8581) C'est une interpretation
tres rare des celebres decoupures genevoises, qui fait 1 objet
d une recherche au sein du musee sur son attribution
probable a Jenny Bournt (Geneve 1755-1855), fille et col-
laboratrice de 1 iconographe des Alpes renomme Marc-
Theodore Bournt

Dans le domame des papiers pemts, ll faut signaler l'enre-

gistrement apres restauration de trois grands panneaux du

XIXe siecle (AD 8453 a AD 8455), provenant d'une demeu-

re carougeoise et confies au musee par la Ville de Carouge

(fig 5 et pi VIII) Iis seront exposes temporairement a la

Maison Tavel

En conclusion, nous tenons a expnmer notre reconnaissance

a tous les donateurs pour leur generosite, qu'ils ont sou-

vent manifestee a plusieurs reprises Et c'est ici l'occasion
de remercier en particuher les personnes qui ont souhaite

rester anonymes

Nous sommes heureux de pouvoir compter sur tous les

amis de nos musees pour nous aider a recueillir les temoms

si divers et souvent fragiles de la vie quotidienne genevoise,
dignes d'etre preserves pour ennchir notre patrimome

Notes:

1 Geneve autoui de I art deco collections du Musee daitetd his

toire, du Musee de I hot loger le et de I emaillene, du Musee
Anana a Geneve, exposition au Musee Ariana, Geneve 16
septembre 1993 - Ier octobre 1994, Louvain-Paris, 1993

2 A Nicod, «Pelles de service genevoises en argent» dans
Genava, n s t XLI, 1993 pp 211 214

Credit photographique:

Musee d'art et d histoire, Geneve, photo N Sabato fig 1

Musee d'art et d histoire, Geneve photo B Jacot-
Descombes fig 2, 4, 5 et pi VIII
Musee dart et dhistoire, Geneve, photo M Aeschimann
fig 3

5

Panneau de papier peint et sa bordure France Ier quart du
XIXe siecle Impression a la planche, papier raboute Haut 118

cm, larg 65 cm Provenant de la rue ancienne, nos 43 45, ä

Carouge Geneve, Musee d art et d histoire, Inv AD 8455 Remis

par la Ville de Carouge restaure avec 1 aide du Departement des

Travaux Publics
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ACQUISITIONS DU DEPARTEMENT DES ARTS APPLIQUES EN 1993: TEXTILES,
COSTUMES ET ACCESSOIRES DU COSTUME

Par Marielle Martiniani-Reber

La collection des textiles du Musee d'art et d'histoire s'est

ennchie de dix-huit pieces en 1993, achetees, donnees ou

encore leguees Une ombrelle, une parure de bapteme, des

dentelles et un splendide gilet brode du XVlIIe siecle ont
ete offerts par Madame Brigitte Cramer Ce gilet sera pre-
sente a la Maison Tavel des cet hiver D'autres vetements,
tels des robes et des chapeaux, amsi que des accessoires du

costume (dont un eventail en ivoire legue par Madame

Henriette Cartier) sont egalement entres dans la collection

Le Musee a par ailleurs regu un quilt americam, du plus
grand mteret sur le plan esthetique et technique, de

Madame et Monsieur Monique et Jean-Paul Barbier-
Mueller Le fonds de tapissenes anciennes a ete complete

par une piece flamande (fin XVIe ou debut XVIle siecle)

ornee de scenes bibhques, legs de Madame Hildegard
Mendelsohn, de meme que par une bände de tapissene
copte (fig 1 et pi II) qui constitue un rare exemple d'ico-
nographie chretienne tardive puisqu'y figure une frise de

saints nimbes

Credit photographique:

Musee d'art d'histoire, Geneve, photo B Jacot-Descombes
fig 1 et pi II

1

Fragment de bände de tapissene Egypte, Xe siecle Lin et laine
28 x 38 cm Geneve, Musee d'art et d'histoire, Inv AD 8210
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ACQUISITIONS DU MUSEE ARIANA EN 1993

Par Roland Blaettler

Au cours de l'annee 1993, les collections du Musee Anana
se sont ennchies de quelque cent cmquante objets, dont

cinq achats Une fois de plus, la generosite de nos dona-
teurs aurajoue un role essentiel dans l'accroissement de

nos fonds

Parmi les nombreux dons, ll convient de mentionner celui
du verner Carlo Moretti de Murano, qui nous a offert une

qumzame de verres de sa fabrication L'atelier «Seguso
Vetn d'arte», egalement ä Murano, a fait don de sept pieces

signees par Giovanni Cekedese En souvenir de son fils
Marco, Madame Yvette de Gueltzl a remis au Musee une
sene d'objets en verre et en porcelame dus au talent de ce

createur trop tot disparu

Dans le domaine de la ceramique contemporame, le Musee
beneficie depuis des annees du fidele soutien de deux col-
lectionneurs qui, regulierement, se separent d'oeuvres choi-
sies avec soin pour le plus grand profit de l'mstitution
Monsieur Charles Roth, de Prilly, nous a fait don cette
annee dune trentaine d'oeuvres d'artistes suisses, frangais,
Italiens et allemands (e a Edouard Chapallaz, Philippe
Lambercy, Philippe Barde, Florent Zeller, Petra Weiss, Jean

Biagini, Claude Champy, Camille Virot, Volker Ellwanger,
Carlo Zauli) Monsieur Csaba Gaspar, de Geneve, a offert
une sene de onze plats, oeuvres de ceramistes suisses

Le mecene se distingue du donateur dans la mesure ou
l'oeuvre qu'il offre ä l'mstitution est choisie d'un commun
accord entre la conservation et son genereux mterlocuteur
En cette annee de reouverture, le mecenat nous a permis
d'acquenr treize objets de grande qualite, choisis en fonc-

tion de notre projet museographique

Grace ä notre «mecene mstitutionnel», l'Association du
Fonds du Musee Anana, nous avons pu reunir un groupe
de cmq porcelames issues de differentes manufactures

europeennes du XVIIIe siecle et ornees du meme motif de

branches de prunus en relief applique, ainsi qu'un exemple
de leur prototype commun, un gobelet en «Blanc-de-

Chme» Toujours grace ä l'AFMA, notre ensemble de

porcelames de Meissen s'est enrichi d'un remarquable pot de

chambre ä decor «Kakiemon» realise dans les annees 1730-

1735 L'AFMA a contnbue dans une large mesure ä l'acqui-

sition d'un bol ä bouillon et de son presentoir en porcelame
de Nyon Ces pieces presentent des scenes mspirees de

Boucher, un type d'ornementation extremement rare
ä Nyon qui n'etait pas represents jusque-la dans nos
collections

Le Fonds Laurent nous a permis d'acquenr une chope en
porcelame chmoise d'epoque «Transition» (1620-1683),
d'une exceptionnelle qualite de peinture

Un fidele et discret mecene a une fois encore temoigne de

son attachement ä l'Anana avec une msigne generosite
Grace ä son soutien nous avons acquis cmq ceuvres

majeures un plat et un grand bol en porcelame chmoise
«bleu et blanc» d'epoque Ming (style «kraak», fin XVIe -
debut XVIIe siecle), un plat en majolique de Deruta ä decor
lustre d'arabesques (1510-1550), un plat en majolique de

Faenza avec bordure de grotesques et motif historie
(Orphee charmant les animaux, vers 1520) et un plat en

majolique d'Urbmo dont le decor historie est attribue au

pemtre Nicola da Urbmo (Le rapt d'Helene, vers 1528)

MAJOLIQUE ITALIENNE: DEUX ACQUISITIONS
MAJEURES AU MUSEE ARIANA

Avec ses decors narratifs lllustrant la Bible, l'histoire ou la

mythologie, la majolique de style historie (stilo istoriato)
constitue l'expression la plus sophistiquee de la maitnse
technique et artistique des faienciers de la Renaissance lta-
lienne Congues comme objets d'apparat, ces ceramiques
ont tres tot suscite la convoitise des collectionneurs et des

musees De nos jours, les majohques de premiere qualite
sont extremement rares sur le marche, ou elles atteignent
des pnx generalement prohibitifs pour la plupart des

collections publiques

Grace ä la generosite d'un mecene qui a choisi de rester

anonyme, le Musee Ariana a pu faire l'acquisition de deux

remarquables plats histories issus de la collection Arthur M

Sackler, dont une partie fut mise en vente ä New York en
octobre 1993

Faenza, vers 1520: Orphee charmant les animaux

Des la fin du XVe siecle et jusque vers 1525, la petite cite de

Faenza, en Emilie-Romagne, abnta les ateliers les plus per-
formants et les plus novateurs d'ltalie Leurs perfectionne-
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ments techniques et leurs inventions esthetiques furent sys-

tematiquement adoptes par la plupart des autres centres
faienciers de la Peninsule.

Le style historie apparut ä Faenza au debut du XVIe siecle,

mais c'est ä partir des annees 1510-1520 qu'il commenga ä

s'affirmer face aux decors purement ornementaux. Notre

plat (fig. 1) est typique de cette phase de transition. En l'oc-

currence les ornements, grotesques ou heraldiques, l'em-

portent encore sur la scene historiee, que ce soit du point
de vue de l'occupation de l'espace ou de la qualite d'execu-

tion. Le medaillon central est entoure d'un bandeau ä fond

bleu ou se detachent des grotesques (grotteschi) et quatre
medaillons jaunes meubles des armes de la famille Falconi

(de Fermo, Parme et Rome). La scene mythologique et les

grotesques sont traitees en polychromie, dans la palette de

base de la majolique italienne: bleu, jaune, vert, brun, ocre.

La gorge du plat laisse apparaitre la blancheur de l'email de

fond stannifere; eile comporte un motif d'arabesques ä

peine perceptible trace au moyen d'un email blanc plus
lumineux que l'email de fond (bianco sopra bianco).

Le marli presente une autre variete de grotesques, en blanc

sur fond bleu. Ces motifs sont traites «en reserve»: le deco-

rateur a peint le fond bleu en menageant des lignes et des

surfaces blanches, qu'il a ensuite modelees en utilisant un
bleu plus delave.

La decouverte, en 1480, de la Domus Aurea de Neron et
de ses fresques murales suscita un engouement durable

pour l'ornementation de l'Antiquite romaine. La demeure

imperiale etant completement enfouie sous terre, on y acce-

dait comme dans une grotte, d'oü l'appellation grotteschi.
Les ateliers de Faenza s'emparerent de ce type de decoration

des le debut du XVIe siecle. Generalement executees

en polychromie sur fond bleu, les grotesques de la premiere

generation sont plus «figuratives» que dans le cas

present. Files sont peuplees de creatures monstrueuses,
de cornes d'abondance, de trophees et de masques grima-
gants1. Peu avant 1520 apparut une version «assagie» et

stylisee de grotesques, dont notre plat offre une brillante
illustration. Les monstres ont disparu, les masques sont las

de grimacer, les cornes d'abondance et les trophees ä peine
reconnaissables.

Ce decor stereotype resta en vigueur jusque vers 1537. On
le rencontre sur de nombreuses majoliques faentines, prin-
cipalement sur des assiettes de 20 ä 25 cm de diametre,
avec un medaillon central reduit en proportion et simple-
ment orne d'un motif heraldique ou d'un personnage ima-
ginaire represents en buste. Les grands plats ä sujets histories

sont nettement plus rares. Contrairement ä notre

1.

Plat. Faience, polychromie de grand feu. Faenza, vers 1520.
Diam. 43 cm. Geneve, Musee Ariana, Inv. AR 12727.

exemple, la plupart de ces decors de grotesques ne sont pas

poses sur un email de fond blanc, mais sur un email colore

bleu clair (berettino).

Urbino, vers 1528: Le rapt d'Helene

Des le deuxieme quart du XVle siecle, l'hegemonie de

Faenza fut battue en breche par les ateliers d'Urbino, ou le

style historie atteignit sa pleine maturite entre 1525 et
1535. Se süffisant ä lui-meme, le sujet narratif y fut desor-

mais traite «en plein», occupant la totabte de la surface

disponible. Alors que la palette faentine comporte une
dominante bleue prononcee, Urbino se distingue par la

luminosite omnipresente de ses jaunes et de ses ocres.

L'artiste qui peignit le rapt d'Helene (fig. 2 et pi. Ill) etait
aussi le chef de file de l'ecole urbinienne et le peintre le

plus accompli de sa generation. Connu sous le Pseudonyme

de Nicola da Urbino, sa veritable identite est selon toute
vraisemblance Nicola di Gabriele Sbraga (atteste ä Urbino
des 1520, decede en 1537 ou 1538)2. Dans les annees
1520, Nicola realisa plusieurs series de plats armories pour
des clients aussi prestigieux qu'Isabelle d'Este, marquise de

Mantoue.

Le style de cet artiste remarquable se signale par un traite-
ment particulierement delicat et sophistique de la figure
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Plat Faience, polychromie de grand feu Urbino, vers 1528
Diam 52 cm Geneve Musee Anana Inv AR 12728

humaine Alors que la plupart de ses homologues sombre-
rent dans un mamensme empese caractense par une
hypertrophic des musculatures, Nicola se distingue par ses

carnations subtiles et ses silhouettes deliees Ses visages que
Ton reconnait aisement a leurs gracieux «profils grecs» sont
dessmes avec le plus grand soin Contrairement a la majon-
te des peintres de l'epoque, ll vouait la meme attention au
momdre detail d'un paysage ou d une architecture qu'aux
figures pnncipales (voir detail couverture) Malgre ses

dimensions peu courantes, le decor de notre plat est d'une

homogeneite parfaite Un autre trait distmctif de Nicola est

son sens aigu de la profondeur qui se manifeste ici de faqon

spectaculaire

D'un point de vue iconographique, la scene est une adaptation

tres scrupuleuse d'une gravure de Marco Dente, dit
Marco da Ravenna (fin du XVe siecle - 1527) (fig 3) Dente
s'est lui-meme inspire d'une gravure de son maltre
Marcantonio Raimondi (vers 1480 - vers 1527) d'apres un
dessin de Giulio Romano (1499-1546) Cette version de

1'enlevement d'Helene par Pans etait l'un des sujets les plus
populaires de l'epoque eile fut mterpretee a de nombreuses

reprises sur des majoliques d'Urbmo ou d'autres centres
Italiens3

Marco Dente da Ravenna (fin XVe siecle - Rome 1527), Le tapt
d'Helene Burin 287 x 420 mm (au sujet) Geneve, Cabinet des

estampes, Inv E 71/77

Notes:

1 G Liverani, Five Centuries of Italian Majolica, New York,
1960, pi 34, G Ballardini, La maiolica italiana dalle ongini
alia fine del Cinquecento Faenza, 1990

2 T Wilson, Ceramic Art of the Italian Renaissance, cat British
Museum, Londres, 1987, pp 44-51 (ä propos de la person-
nalite de Nicola da Urbino) Quelque cent cinquante
majoliques ont tit attnbuees a ce jour a Nicola da Urbino Cinq
objets portent sa marque, notamment un fragment de plat
conserve au Louvre, un plat date de 1521 a 1 Hermitage de

Leningrad et un plat au Bargello de Florence date de 1528
L attribution du plat de 1 Ariana a tit confirmee par John
Mallet ancien conservateur au Victoria and Albert Museum
de Londres (Comm ecnte, 10 10 1993)

3 Cf entre autres J Lessmann, Italienische Majolika, cat

Herzog Anton Ulrich Museum, Braunschweig, 1979, n° 27

(un plat de Faenza, 1543), n° 135 (une plaque attnbuee a

l'atelier de Nicola da Urbino, 1525-1530), J Giacomotti,
Catalogue des majoliques des Musees nationaux, Pans, 1974, n°
856 (un plat attnbue a Xanto Avelli Urbino, 1537, Musee

du Louvre), n° 866 (un plat du meme mais lustre a Gubbio,
1540, au Louvre), G Ballardini, Corpus delta maiolica italiana,

Rome, 1938, t II, n° 41 (un plat de Xanto Avelli,
Urbino, 1532)

Credit photographique:

Musee Ariana, Geneve, photo J Pugin fig 1 et 2, pi III et

detail sur la couverture de ce volume
Mus£e d'art et d'histoire, Cabinet des estampes, Geneve

fig 3
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ACQUISITIONS DU MUSEE DE L'HORLOGERIE EN 1993

Par Fabienne Xaviere Sturm

II ne va pas de soi que 1'enrichissement des collections soit

accompagne d'un embellissement Parfois, les objets

temoms d'une epoque, d'une technique, d'un createur, sont

plus des documents que des oeuvres proprement dites, des

lors, lis lllustrent surtout l'histoire, la sensibilite ou le goüt,

et bien qu'mteressants, lis se bornent simplement a

augmenter un chiffre de statistique Mais quand l'embellisse-

ment accompagne 1'enrichissement, la qualite d'une collection

peut s'ameliorer d'un seul coup d'une fagon si

soutenue et si extraordinaire que cela tient de l'exception

magique C'est ä ce titre que le mecenat fait de l'annee 1993

pour le Musee de l'horlogene une date inoubliable La

donation discrete de deux emaux pemts de Jean Etienne

Liotard - un portrait du jeune Henri-Benedict-Marie-
Clement Stuart et surtout son autoportrait date de 1748 -
est l'hommage le plus encourageant qui ait ete jamais
donne au travail de toute l'equipe de cette institution
depuis son ouverture en 1972 L'etude de ces deux belles

pieces a ete menee sans attendre par le chercheur Hans

Boeckh et publiee l'an dernier dans Genava1

Nous ne saunons cependant sous-estimer la reconnaissance

que nous nous devons d'avoir pour des donations plus
modestes qui nous permettent d'ameliorer avec bonheur la

presentation des collections ou de renforcer le regard
concentre que l'on a lorsque l'on congoit une exposition
temporaire S'll existe une part de hasard dans les donations,

ll faut compter aussi sur les liens qui se creent entre
les responsables d'un musee et les donateurs potentiels,
ceux-ci connaissent la collection, apprecient la fagon dont
eile est geree, et sont confiants dans le sort, pas forcement

endormi, que l'on reserve a des objets pour lesquels,
somme toute, lis eprouvent un attachement certain

Depuis de nombreuses annees, nous nous efforgons de

progresser dans la representation du XXe siecle pour
chacun des domaines ou le musee est concerne Dans le

travail d'exploration et de choix que fait le conservateur
quand ll applique fidelement une politique d'acquisition
specifique, mürement reflechie, - prenons pour exemple
les bijoux -, ll se rencontre une forme de generosite que
je tiens ä souligner ici le temps consacre, les conseils
donnes, les idees et la documentation partagees, par
les galenstes ou les artistes eux-memes En l'occurrence,
l'aide apportee par Carole Gurnard de Lausanne est exem-
plaire Grace a sa competence eclairee, nous poursuivons

1

Pierre-Louis Bouvier (Geneve, 1766-1836), Pot trait de Mane-
Isaline Fe dit Lahme (1766-1851), sa fiancee 1789 Miniature a

l'aquarelle et a la gouache sur ivoire montee dans un cadre en lai-
ton dor6 Diametre de 1'ivoire 7,7 cm Signe et date en bas a

gauche «Bouvier f 1789» Geneve, Musee de l'horlogene, Inv
AD 8576 Acquis chez Christie's en novembre 1993
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Firmin Massot (Geneve, 1766-1849), Poitiait de Matie Isaline Fe

dit Lahme (1766-1851) Vers 1790 Huile sur carton 30 x 25 cm
Geneve, Musee d art et d histoire, Inv 1921 -2

ce qui fut entrepns par nos predecesseurs deputs le debut
du Steele, e'est a dire mettre en parallele les exemples
suisses avec la production d'autres pays pour donner une

envergure internationale a la collection

Pour ce qui touche a l'horlogerie, les donations de cette
annee faste illustrem bien le XXe siecle Citons une sene de

pendulettes donnees par Madame Dufour, deux amüsantes
petites montres, l'une a decor de cartes ajouer, l'autre en
forme de balle de golf, typiques des annees trente, offertes

par Maltre Pierre Natural, deux exemplaires de la «montre-
clip» qui fut un moment une dangereuse concurrente de la

Swatch, donnes par Madame Yvette Mottier, une belle
montre de poche en argent nielle signee Longmes regue de

Madame Nicole Loeffel Enfm, pour clore cette liste non
exhaustive, citons encore le don de la fameuse montre
des CFF par la Maison Mondaine Watch pour illustrer la

vitnne sur le «Temps du Voyageur» de notre nouvelle salle

pedagogique

LA FIANCEE DU PEINTRE

Nous retiendrons des acquisitions celle qui fut possible
grace au soutien genereux de la Direction du Musee dart et
d'histoire En effet, lorsque Marie Isaline Fe dit Lahme,
fiancee de Pierre-Louis Bouvier, pemte par lui en 1789, fut

presentee comme l'objet phare de la vente Christie's en
novembre 1993 sur toutes les affiches dans la ville, les

reserves financieres du Musee de l'horlogerie etaient quasi
epuisees Claude Lapaire consentit a financer cette lmpor-
tante acquisition sur le budget courant du Musee d'art et
d'histoire Ce portrait d'Isahne Fe figure desormais au

panorama de nos chefs-d'oeuvre (fig 1 et pi VI) La miniature

est porteuse non seulement des quahtes du pemtre
Bouvier, mais eile est aussi une sorte de resume de ce que
les miniatures genevoises peuvent avoir en meme temps de

charme et d'mtensite Elle est venue dialoguer avec le
tableau de Firmin Massot que possede le Musee d'art et
d'histoire depuis 1921 (fig 2), et l'on retrouve chez le

modele, par deux fois, un impalpable film de nostalgie

Ainsi furent acquis une anamorphose de la Zunchoise

Johanna Dahm, un pendentif et une bague de la bijoutiere
hollandaise Rian de Jong, un collier de l'Anglaise Cynthia
Cousens D'autre part, deux Canadiens, Natalie Nanus et

Antoine La Mendola, dans le cadre de la mise a disposition

par la Ville des ateliers des Halles de 1 lie aux artistes de

passage, ont donne un coupe-papier et deux broches

L'editeur d'objets de design Pierre Nobs a Zurich nous a fait

don d'un stylo Spira du jeune Londonien Sebastian Bergne

Entre autres petits objets de la vie quotidienne a la fin du

XIXe siecle, comme des tabatieres, etuis, carnets de bal,

pmce a gants, lunettes de theatre, crayons et canifs de sac,

Madame Henriette Cartier nous a legue une jolie sene de

poudners et etuis a cigarettes en argent des annees 1920

Note:

1 H Boeckh, «Henri Benedict-Mane-Clement Stuart, futur
Cardinal dYork (1725-1807) et Jean-Etienne Liotard (1702-
1789) par lui-meme en costume turc deux miniatures sur
email dans leur rapport aux pastels du maitre», dans

Genava, n s t XLI, 1993, pp 147-154, fig 1 et 2

Credit photographique:

Musee de 1 horlogene, Geneve, photo M Aeschimann fig 1

et pi VI
Musee d'art et d histoire, Geneve, photo M Aeschimann

fig 2
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ACQUISITIONS DU MUSEE D'HISTOIRE DES SCIENCES EN 1993

Par Margarida Archinard

ACHATS

Le Musee d'histoire des sciences a realise peu d'acquisitions
en 1993.

Une seule piece est venue s'ajouter ä la longue serie d'ins-

truments anciens, achetes expressement pour completer les

collections presentees dans les nouvelles salles d'exposi-
tion. 11 s'agit d'un compas de proportion en ivoire, de type
Gunter, fait par Thomas Heath au debut du XVUIe siecle.

Seule oeuvre de ce prestigieux constructeur londonien en

possession du musee, ce compas illustre avantageusement
la version anglaise d'un instrument, indispensable alors ä

tout scientifique, face ä la production frangaise, dejä abon-
damment representee dans nos collections.

En revanche, l'acquisition de pieces fabriquees ä Geneve

reste une priorite incontournable d'une institution comme
la notre, qui se doit d'enrichir le patrimoine scientifique
genevois, independamment de l'opportunite de l'exposition
de ces pieces dans l'immediat.

C'est ainsi que, en 1993, le Musee d'histoire des sciences a

achete deux telescopes realises ä Geneve par Emile Schaer,

et deux barometres, l'un signe «Bertholet, Geneve» et

l'autre «Monty, Geneve, 1808».

Bien que l'ouverture, meme partielle, du musee en 1993
atteste incontestablement du niveau desormais satisfaisant
de la richesse et de la coherence de ses collections,
quelques pieces rares et exceptionnelles sont toujours man-

quantes. II serait souhaitable que le Musee d'histoire des

sciences, pour garder son rang, prevoie de les acquerir ä

l'avenir.

DONS

En 1993, le Musee d'histoire des sciences a ete l'heureux
beneficiaire du don, par Madame Helene Kaufmann de

Geneve, d'un lot de cinq remarquables trousses de dissection

qui viennent enrichir ses collections de Medecine.

Credit photographique:

Musee d'histoire des sciences, Geneve, photo C. Poite.

1.

Compas de proportion en ivoire, de type Gunter, signe «T. Heath.
Fecit» (debut XVIIIe si£cle). Longueur 17 cm. Geneve, Musee
d'histoire des sciences, Inv. 2105.
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ACQUISITIONS DU CENTRE D'ICONOGRAPHIE GENEVOISE EN 1993

Par Livio Fornara

II est encore d'actuahte de rappeler que le Centre d'icono-
graphie genevoise (Cd'ig), inaugure le 25 mai 1993, est la

reunion du Departement iconographique de la Biblio-
theque publique et universitaire et de la Collection
iconographique du Vieux-Geneve, dependant, eile, du Musee
d'art et d'histoire. La facilite et la commodite de recherche
et de travail du public-utilisateur figuraient au premier rang
des objectifs qui ont preside au regroupement ä une meme
adresse des deux collections municipales, dejä les plus
importantes du canton, de vues de la ville et de la region,
de cartes, de plans, de dessins d'architecture, de portraits,
en un mot d'images de Geneve et de Genevois, toutes
techniques confondues.

Les ennchissements de 1993 ont consiste en achats de vues
urbaines, surtout, mais aussi du canton et du Leman avec

ou sans batellerie, sous leurs especes dessinees ou photo-
graphiques. La qualite technique et artistique des oeuvres et
documents ne le cede que rarement au contenu informatif,
le premier que nous prenons en consideration.

Parmi les acquisitions importantes nous devons signaler,
d'une part, une serie de cinq portraits photographiques en

noir et blanc de Ferdinand Hodler, en partie inedits, signes
B. Dussez et datant des annees 1917-1918. D'autre part,
une rarissime vue de Geneve prise de l'ouest, dessin ä la

plume du milieu du XVIe siecle, d'un artiste inconnu mais

probablement flamand, offrant l'unique representation de

la porte de la Corraterie, ouverte de 1542 ä 1565 dans l'en-
ceinte dite des Reformateurs (ce dessm a ete publie dans

cette meme revue l'annee derniere1)-

1.

Ferdinand Hodler et son ami Felix Vibert dans le jardin de l'ate-

lier, aux Acacias. Geneve, 1917. Photographie noir et blanc collee

sur carton. 39,2 x 29,3 cm (photographie). Signee B. Dussez.

Geneve, Centre d'iconographie genevoise, Inv. VGP 1693.

Deux lots de negatifs photographiques, totahsant quelque

cinq cents plaques verre, meritent egalement d'etre men-
tionnes, ne serait-ce que pour les nombreuses vues lema-

niques qu'ils contiennent. L'inventaire informatise, par ses

possibilites d'interrogations simples, croisees ou multiples,
rend toutes ces images aisement accessibles aux chercheurs

sans que nous ayons ä en tirer des positifs pour leur exploitation

en phototheque, plus lourde et plus onereuse.

Enfm, patriotisme oblige, le Cd'ig a acquis huit gouaches

par Edouard Elzingre, qui sont des dessins preparatoires

pour l'illustration de l'ouvrage d'Alexandre Guillot paru en

1915, La nuit de l'Escalade, que les Genevois de tous ages
feuillettent periodiquement.
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2

Debarcadere de Coppet, le vapeur «Chillon» s'apprete ä l'accosta-

ge, tandis que le «Cygne» s'eloigne Fin XIXe si£cle Photographie

anonyme Geneve, Centre d'iconographie genevoise, Inv VGN
13x18 16355

3

Lavandi£res a Hermance Fin XIXe siecle Photographie anonyme
Genfeve, Centre d'iconographie genevoise, Inv VGN 9x12 9356

Note:

1 L Fornara, «Geneve ancienne d'apres nature», dans
Genava, ns.t XLI, 1993, pp 141-146

Credit photographique:

Centre d'iconographie genevoise, tirages et reproductions N
Spahler fig 1 a 4

_ ^6 33

4
Edouard Elzingre (1880-1966), Le combat de la Tettasse, dessin
preparatoire pour l'illustration de La nuit de I'Escalade Mine de
plomb, aquarelle et gouache sur carton, 42,7 x 40,2 cm Gen6ve,
Centre d'iconographie genevoise, Inv VG 3919
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ACQUISITIONS DU CABINET DES DESSINS EN 1993: XVIIIe ET XIXe SIECLES

Par Anne de Herdt

En 1993, le Musee d'art et d'histoire a eu l'heureuse opportunity

d'acquerir, dans des conditions exceptionnelles, une
süperbe esquisse pour un portrait de femme sur papier
bleute (fig. 1). Dessinee ä la pierre noire et ä la craie
blanche, ä peine rehaussee de legers accents de sanguine,
cette ceuvre est sans aucun doute de la main de Jean-
Etienne Liotard (1702-1789)1. Ii s'agit de l'une de ces
fameuses ebauches que l'artiste executait directement
d'apres son modele, en vue d'une future transposition au
pastel. Ebauches aux dimensions de l'oeuvre definitive qui
restituent pour nous, dans une graphie vigoureuse et

expressive, l'intensite du premier regard porte par le

peintre sur celui ou celle qui lui fait face. On peut dater ce

portrait des annees 1775, alors que Liotard residait ä

Geneve avec son epouse et ses enfants dans sa belle maison
d'Aubigne oü il recevait des amateurs de l'Europe entiere.
Toutefois, il n'avait pas abandonne ses voyages lointains: il
revenait de Londres, allait partir pour Nice et, deux ans
plus tard, il entreprendra le long voyage de Vienne pour y
revoir l'lmperatrice d'Autriche et ses enfants, qu'il avait

portraitures pour la derniere fois en 1762. L'inconnue
encore jeune figurant sur le dessin acquis par Geneve,

pourrait bien etre une proche de la famille Liotard. En effet,
eile se presente ä nous sans appret, en cheveux, et fixe le

pemtre, sans aucune timidite. De plus, elle montre une cer-
taine ressemblance avec Madame Liotard dont on sait qu'eile

avait accroche dans sa chambre le portrait de sa soeur
dessine par son mari. S'agit-il ici de l'une des demoiselles

Fargues? Nous ne pouvons l'affirmer et cette proposition
d'identification n'est qu'une hypothese de travail.

1.

Jean-Etienne Liotard (1702-1789), Poitrait d'une inconnue sans

doute pioche de la famille Liotard. Vers 1775. Pierre noire, craie

blanche, rehauts de sanguine. Papier verge gris-bleute. 56,7 x
42,2 cm. Geneve, Musee d'art et d'histoire, Cabinet des dessins,

Inv. 1993-51.

Jean-Etienne Liotard conservait precieusement ses «des-

seins bleus» avec ses propres pastels et sa tres riche collection

d'oeuvres d'art. D'un style synthetique et d'une expres-
sivite etonnamment moderne, ces «desseins» feront partie
de sa succession et ils sont cites au n° 54 de son inventaire

apres deces du 20 juillet 1789. lis appartiendront ensuite

aux descendants de l'artiste et passeront successivement
dans la collection de Jean-Etienne Liotard fils, ä Amsterdam,

puis dans celle de l'epouse de ce dernier, nee

Johanna-Suzanne Crommelin. On les retrouvera ensuite
chez Marie-Anne Liotard puis chez Madame J.W.R.
Tilanus, nee Johanna-Victoire Liotard, et c'est de la famille

Tilanus que la Societe auxiliaire du Musee de Geneve en fit
l'acquisition en 1934. Certains de ces dessins furent offerts

directement au Musee, alors que d'autres, apres avoir ete
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photographies, seront vendus a des amateurs genevois ou
dans le commerce de l'art ahn de pouvoir financer cette
donation Ce tres beau portrait, illustration frappante du

prosaisme bourgeois eher a Flaubert, etait loin d'etre mcon-
nu Baud-Bovy l'avait publie en 1903 dans ses Peintres genevois2

et Leandre Vaillat l'avait reproduit en grand format
dans son etude sur Liotard parue en 19113 On salt egale-

ment qu'apres 1934, ll a appartenu a Gabriel Naville et que
dans les annees 1950 ll se trouvait dans la collection du Dr

J Otto Kehrli a Berne Conserve aujourd'hui au Cabinet
des dessms du Musee d'art et d'histoire, ll y a rejomt 1'im-

portante collection Liotard, la plus nche qui soit juste avant
celle du Musee du Louvre

Autre portrait entre recemment dans notre corpus, celui,
beaucoup plus modeste ll est vrai, que Jean Huber (1721-
1786) a fait de lui-meme vers 1738 Garry Apgar, qui le

publie dans ce meme volume4, considere qu'il est le tout

premier autoportrait connu du futur pemtre de Voltaire, ce

qui en justifie plemement l'acquisition Comme est justifie
egalement l'achat du Chenil, dessm de jeunesse de Jacques-
Laurent Agasse (1767-1849) L'ecole genevoise de la fin du

XVIIle siecle est d'ailleurs particulierement bien representee
dans les oeuvres qui sont venues ennchir notre fonds l'an
dernier Parmi elles on ne trouve pas moms de six dessins

remarquables de Jean-Pierre Samt-Ours (1754-1809), tous

provenant de la collection du pemtre Emile Chambon,
artiste renomme dont le Musee d'art et d'histoire possede

certaines des compositions majeures et qui est decede a

Geneve en novembre 1993 a l'äge de quatre-vmgt-huit ans

2

Jean-Pierre Saint-Ours (1754-1809), Femme malade ahtee Vers
1797 Pierre noire, crayon de graphite, lavis brun-beige, rehauts
de craie blanche Papier bleute 25 x 30 cm Genfeve, Musee d'art
et d'histoire, Cabinet des dessins, Inv 1993-48

«Collectionner etait pour lui une activate aussi lmportan-
te que peindre et dessmer», nous dit tres justement Jean-
Mane Marquis, «puisque au fond c'etait la meme chose

rendre hommage a la beaute La puissance du trait deci-
dait pour lui, et un bronze du Benin le fascmait autant
que le profil d'une adolescente en raison meme de leur

parente transcendante Doue d'un esprit aussi vif que
mordant, ll n'hesitait pas a proferer quelques paradoxes
aceres voire extremistes, tant penser a contre-courar
etait pour lui le moyen d'affirmer son mdependance E

collectionneur averti, ll desarmait la critique d'un aphc
nsme peremptoire Je me suis peut-etre trompe d'attnbu
tion, mais jamais de qualite disait-il »5

Concernant les oeuvres de Samt-Ours, non seulemen
Chambon ne s'est pas trompe dans ses choix, mais avec ur
jugement tres sür, ll a reuni des pieces de grande qualite
Homme de culture, en effet, Emile Chambon se sentai
proche des Neoclassiques dont ll admirait la ngueu
conceptuelle et les liens pnvilegies avec l'art antique Citon<

parmi les dessms de Samt-Ours qui nous viennent de lu
une etude pour le portrait monumental de Lafamille du

3

Jean Pierre Saint-Ours (1754-1809), La moit de Caton d'Ulique
Vers 1797-1800 Pinceau, lavis gns et gouache blanche, esquisse ä

la pierre noire Papier bleute 47,5 x 33,5 cm Geneve, Musee
d'art et d'histoire, Cabinet des dessins, Inv 1993-46
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4.

Constantin Vaucher (1768-1814), Lejoueut. 1796. Fusain, craie
blanche, estompe, rehauts de sanguine. Papier beige. 44 x 34,4
cm. Geneve, Mus6e d'art et d'histoire, Cabinet des dessins,
Inv. 1993-50.

commissaire Louis Herpin (Musee d'art et d'histoire), deux

scenes religieuses traitees ä l'antique, ainsi qu'un Portrait de

l'epouse du peintre avec sesfilles. Notons surtout le dessin
bouleversant d'une Femme alitee (fig. 2), malade ä bout de

souffle et de lassitude, dont le masque, ä la fois douloureux

et apaise, porte certains stigmates du Marat assassine de

David. Quant au grand lavis rehausse de blanc sur un
papier bleu intense, representant La mort de Caton d'Utique,

il est encore totalement inedit (fig. 3). On sait que Caton

d'Utique, qui incarnait pour les Revolutionnaires frangais la

defense des valeurs patriotiques, apparait quelquefois chez

Saint-Ours, mais la comme un heros negatif, son stoicisme

ainsi que l'intransigeance de ses principes repubbcains,

ayant fini par provoquer la discorde dans le monde romain.

Cette interpretation est un signe de l'etat d'esprit pacifiste
de notre peintre apres la Revolution. De 1793 ä 1796, il
s'etait engage avec ferveur et par idealisme dans la

Revolution genevoise, il participa alors au gouvernement et

consacra tout son temps et son art ä la cause de la Repu-

blique. Profondement degu de ne pas voir triompher la

justice, l'egalite et la democratic et traumatise par la Terreur, il
finira par se retirer alors de toute vie publique. Nous avons

egalement selectionne dans la collection Chambon l'etrange
allegorie d'un Joueur (fig. 4) de Constantin Vaucher (1768-
1814). Tel une lunette, l'ovale de la composition cible pre-
cisement le personnage fortement eclaire qui, tourne vers le

spectateur, lui designe deux tarots, le valet de trefle et le
valet de coeur, signes de chance en cartomancie et seuls

apports colores dans le dessin. Tres explicite, le quatrain
autographe qui l'accompagne nous dit:

«Fin joueur, convive agreable,
De la pipe ardent zelateur:

Meconnaissant la sombre humeur,
II boit, il chante et triomphe ä table».

D'autre part, ä l'occasion de l'exposition du Cabinet des
dessins consacree ä la redecouverte de Vaucher6, Monsieur
Pascal Lagier a aimablement offert au Musee deux academies

de ce peintre, inspirees de la Chute des damnes de

Michel-Ange.

Le XIXe siecle est particulierement bien represente dans les

acquisitions de 1993. En effet le Musee d'art et d'histoire a

regu un cadeau d'une extreme importance de l'architecte
Frangois Peyrot, ancien conseiller d'Etat genevois. Il s'agit
de l'Album de presentation de la Villa Bartholony construite
ä Secheron sur les bords du Lac de Geneve, 1826, album execute

par l'architecte Felix-Emmanuel Callet (1791-1854) ä

l'intention du banquier Jean-Frangois Bartholoni, proprie-
taire et promoteur de cette somptueuse villa neoclassique
«ä l'italienne» (fig. 5, 6 et pi. IX). Restauree recemment, eile

a ete transformee pour accueillir le Musee d'histoire des
sciences qui y est installe aujourd'hui. C'est ä Leila el-Wakil

que nous devons l'histoire du bätiment et de l'architecture
de cette villa dite aussi la «Perle du Lac»7, histoire pour
laquelle l'album entre dans nos collections est une source
documentaire et esthetique incomparable. Dans son article
de 1983, L. el-Wakil souligne d'emblee le caractere excep-
tionnel de l'ouvrage autographe de Callet qui avait obtenu
le prix de Rome en 1818 avant de devenir le concepteur de

la villa pompeienne du bord du lac:

«Stupefiant par la qualite du dessin, ce recueil laisse pan-
tois: il touche au coeur l'esthete autant que l'historien. A

le contempler il revient ä l'esprit que parfois les

documents peuvent etre beaux! Une soixantaine de planches
folio sont reunies lä: des plans, des elevations, des coupes
et quantite de details. Dates entre 1828 et 1830, la plu-
part de ces dessins realises ä Paris portent la signature de

l'architecte. Dans leur raffinement on sent la main d'un

maitre. Bien qua l'aube de sa carriere, l'artiste est dejä un
virtuose du graphisme. En cela il est le parfait produit et

l'un des illustres representants d'une ecole ou l'on ne

badme pas avec la forme. On n'insistera jamais assez sur
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l'importance du dessm dans l'art architectural d'alors

une belle presentation garantissait souvent le contrat De

cet album les pages les plus saisissantes de perfection,
aussi admirables que des enlummures medievales, sont
sans doute celles qui decnvent dans ses momdres details

le decor mteneur Destinees a l'usage des fresquistes qui
devaient venir parachever la demeure, ces planches, sou-

vent accompagnees destructions ecntes, reproduisent a

l'echelle les medallions, animaux, feuillages, fnses avec

grecques, palmettes ou entrelacs, finement colonees dans

les couleurs d'execution »

En effet, dans cet ouvrage, toute la richesse et la variete
decorative des jardms amsi que des Interieurs se deploient
avec une precision graphique et une harmonie coloree
d'une grande virtuosite Tres fragiles et sensibles a la lumie-

re, ces planches ne pourront etre exposees en permanence
mais elles seront presentees au public par roulement dans

les salles du premier etage de la villa Bartholom

Notes:

1 Anne de Herdt, Dessins de Liotard, sum du Catalogue de

l'ceuvte dessine, Geneve-Paris, 1992, corpus n° 170, p 289
2 Daniel Baud-Bovy, Peintres genevois du XVIIL et du XIXC siecle,

1702-1817, Geneve, 1903, p 29, repr
3 Leandre Vaillat, «J -E Liotard», dans Les Aits, n° 118,

octobre 1911, p 14, repr
4 Garry Apgar, «Jean Huber se ipse, per se autoportraits

d'un "notable" genevois», dans ce meme volume de Genava,
hg 3

5 Jean-M Marquis, «Deces du peintre genevois Emile
Chambon Hommage», dans Journal de Geneve et Gazette de

Lausanne, 29 octobre 1993, p 15
6 Anne de Herdt, «Dessins de Constantin Vaucher (1768-

1814) un artiste neo-classique a decouvnr», dans Genava,

ns t XLI, 1993, pp 165-178
7 Leila el-Wakil, «A propos de la «Perle du Lac», dans Revue

du Vieux Geneve, 1983, pp 39-50, «Geneve sur les traces de
deux prix de Rome d'architecture F-E Callet (1791-1854)
etJ-B-C Lesueur (1794-1883)», dans Bulletin de la Soaete
de l'Histoue de l'Aitfran^ais, 1986, pp 101-115, Bätir la cam-
pagne, Geneve 1800-1860, Geneve, 1988
On pourra consulter egalement C Lapaire, A Winiger-
Labuda, B Zumthor, M Archinard, La villa Bartholom,
Geneve, 1991

Credit photographique:

Musee d'art et d'histoire, Geneve, photo B Jacot-
Descombes fig 1,4, 5,6 et pi IX
Musee d'art et d histoire, Geneve, photo N Sabato fig 2, 3

6

Felix-Emmanuel Callet (1791-1854), La villa Bartholom detail de
la grille au douzieme de l'execution Plume et lavis a l'encre brune et
l'encre de Chine, aquarelle Papier beige monte avec encadrement
63,5 x 48,5 cm (album), 63,5 x 97 cm (feuille) Geneve, Musee
d'art et d'histoire, Cabinet des dessins, Inv 1993-38/11

s* "* •«* ^
5

Felix-Emmanuel Callet (1791-1854), La villa Bartholom plan general

du Casin Plume et lavis a l'encre brune et l'encre de Chine,
aquarelle Papier beige monte avec encadrement 63,5 x 48,5 cm
Gen£ve, Musee d'art et d'histoire, Cabinet des dessins, Inv 1993-
38/13
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ACQUISITIONS DU CABINET DES ESTAMPES EN 1993

Par Rainer Michael Mason

Les accroissements du Cabinet des estampes sont, on le

salt, mtimement lies aux collections dejä existantes (qu'il
s'agit, selon les cas, d'ameliorer) et ä ses expositions tempo-
raires, souvent accompagnees de la publication d'un inven-
taire raisonne. Mais comment proceder quand les credits
d'achat sont nuls ou minimes? La reponse reside en deux

pnncipes, parfois associes: dans l'inflexion temporaire des

acquisitions, donations et mises en depot, deliberement
orientees vers de petits objets, importants mais de faible
prix, ainsi que dans le developpement des dons et depots
consentis par les artistes et les collectionneurs.

Au titre du premier de ces principes, on pointera par
exemple les noms de Ben (epinglettes en email), Hamish
Fulton et Richard Long. Des depliants, brochures,
multiples, revues et livres de formats reduits, realises en offset

ou en serigraphie, mais avec le plus grand so in comme une
creation artistique pleniere, restituent les travaux des deux
marcheurs anglais, dont l'art consiste ä la fois dans l'expe-
rience existentielle de la Wanderung et dans sa traduction
plastique et/ou linguistique (photographie, diagramme,
typographic). Ces «petites pieces» de Fulton et Long vien-
nent se joindre ä des oeuvres plus grandes que detiennent

dejä les Estampes et le Musee d'art et d'histoire. Pourrait
s'ajouter ici la bolte reunissant les nombreux documents

par lesquels Christian Boltanski a retenu la memoire de La

maison manquante (1992), dont les habitants juifs furent
aneantis avant meme que les bombardements de Berlin
n'abattissent ses murs (exposition en 1994: Midi-Minuit\ 8).

Au chapitre des donations fruits de relations fideles et
mutuellement enrichissantes avec des artistes auxquels
furent consacres des expositions et des catalogues raison-

nes, on saluera Urs Luthi et ses auto-representations inter-

pretant le monde (catalogue et exposition en 1991), Josef

Felix Muller et ses scenes d'une sexualite jubilante autant

que cruelle (exposition en 1993: Midi-Minuit\ 7), Markus

Raetz et ses conceptualisations d'images poetiques (catalogue

en 1991, exposition en 1992), Pietro Sarto et ses pay-

sages projetes dans la courbe vaporeuse du del (catalogue
raisonne en 1992, exposition en 1992-1993).

1.

Christian Boltanski (1944), La maison manquante. 1992 (un des

documents). Photographie. 92 x 130 mm. Geneve, Cabinet des

estampes, Inv. E93/1.

Grace ä la generosite d'un ami new-yorkais, ce sont deux

expositions (Midi-Minuit \ 6 et Jean Dubuffet «Les pheno-

menes» • Lithographies en noir et en couleur • 1958-1962)

qu'il fut possible (et naturel) de consacrer en 1993 ä
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Dubuffet, ce grand irreductible dans l'art contemporam de

l'apres-guerre Partie par donation partie par depot, le

Cabinet des estampes conserve desormais un exceptionnel
ensemble de lithographies, qui n'a pas son pared en Suisse,

soit Matiere et memoire (1945) et cent douze planches
«texturologiques» rassemblees sous le titre general des

Phenomenes

De notables renforcements des fonds genevois ont ete obte-

nus par quelques donations a la faveur des expositions
Midi-Minuit\3, 8 et 9 (1992 et 1993) Un Rittratto terrestre,

1978, ajoute a l'etrange environnement humam de Michele

Zaza, ce tres smguher artiste photographe Italien des

annees 70, le curieux discours des objets La machine a

disques optiques (Rotoreliefs, 1935-1953) de Duchamp
complete utilement un point fort qui compte parmi
d'autres oeuvres Pessentielle Boite-en-vahse Enfin, des

estampes de Dieter Roth viennent completer a la date char-

niere de 1970-1972 le fonds d'un artiste suisse aussi fertile

qu'incommode et qui s'entend a l'elaboration abstraite de

realites concretes

Le Cabinet des estampes ne cesse de se pencher sur la gra-
vure ancienne Dans Midi-Minuit \ 5 (1992), se compo-
saient les imagmaires de Goya (eaux-fortes d'apres
Velazquez) et d'Arnulf Rainer Ce fut done l'occasion d'ac-

quenr une magnifique epreuve de 1 'Aesopus, 1778, d'apres
le pemtre des Menines

Ces rappels sommaires doivent simplement souligner que
chaque accroissement est le produit d'un vouloir, d'un
effort, d 'une generosite Les six cent vingt-six numeros
enregistres en 1993 ne peuvent faire oublier les difficultes
et les dangers que l'absence de credits d'acquisition font
subir a une institution qui oeuvre dans la duree

RESUME DES ACQUISITIONS

Les collections du Cabinet des estampes ont benehme de
dons et de depots, parfois tres importants, de la part de

Artistes

1 Stephane Brunner, Bruxelles
2 Franz Eggenschwiler, Enswil
3 Michel Hosszu, Pans
4 Urs Luthi, Munich
5 Josef Felix Muller, Saint-Gall
6 Markus Raetz, Berne
7 Pietro Sarto, Samt-Prex

Michele Zaza (1948), Ritiatto teiteitie 1978 Trois photographies
en couleurs 320 x 420 mm Geneve, Cabinet des estampes
Inv E93/615
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Institutions et particulars

8 Anonymes (Geneve et New York)
9 Maxime Cuvit-Fatio, Geneve

10 Suzanne de Agostim Mairet, Geneve
11 Gilberte Aubert, Romammötier
12 Christophe Chenx, Geneve
13 Jean-Pierre Jungo, Morges
14 Vincent Lieber, Geneve
15 Rainer Michael Mason, Geneve
16 Mustermesse, Bale

17 Michael Rothe, Berne

18 Bibliotheque d'art et d'archeologie (MAH), Geneve

Principaux enrichissements

John M Armleder (1948)
Sans titre (Cme-Club de Morges), 1993, sengraphie (dona-
teur 13)

Pierre Aubert (1910-1987)
56 xylographies, s d (donateur 11)

Georg Baselitz (1938), Stephane Brunner (1951), Rainer
Michael Mason (1943)
Tel unjour de fete • 9 avrd 1993, 2 gravures et texte typogra-
phique sous portefeuille (donateur 15)

Ben (1934)
11 pm's, s d email (acquisition)

Christian Boltanski (1944)
La maison manquante, 1992, ensemble de documents
(textes, photographies, photocopies) sous emboitage
(acquisition)
Livres, 1991, 28 documents sous emboitage (depositaire
18)

Stephane Brunner (1951)
Queribus, 1992, 3 estampes, aplats typographiques et xylo-

graphique, sous portefeuille (acquisition)
Sahagun, 1993, 3 aquatmtes sous portefeuille (donateur 1)

Balthasar Burkhard (1944)
Grande aile defaucon, 1993, heliogravure (donateur 13)

Camille Corot (1796-1875)
Vtlie d'Avray L'etang au bateher (effet du soir), 1862 (D 3,

Il/III), eau-forte (donateurs 15 et 16)

Jean Dubuffet (1901-1985)
Matiere et memoire, 1945, 34 lithographies en noir et texte

typographique de Francis Ponge (depositaire 8, New York)

Les phenomenes, albums II, III, IX et XI, 1958-1959, 72
lithographies en noir (donateur 8, New York)
Les phenomenes, albums VI, VII, VIII et IX, 1961-1962, 40
lithographies en couleur (depositaire 8, New York)

Marcel Duchamp (1887-1968)
Rotorehefs, 1935-1953, machine ä disques optiques (donateur

15)

Jean Fautrier (1898-1964)
Foret, 1925-1928 (M 27), eau-forte, morsure directe
(acquisition)
Sans titre (pour Orenoque), 1942 (M 68), eau-forte (acquisition)

Hamish Fulton (1948)
Song of the Skylark, 1982, offset (donateur 8, Geneve)

Ajawaan, 1987, depliant, offset (donateur 15)

East, South, West, North, 1988, heliogravure (donateur 15)
2 livres d'artiste, 1975 et 1991 (depositaire 18)

Francisco de Goya (1746-1828)
Aesopus, 1778, eau-forte (acquisition)

Genevieve Laplanche (1955)
suite de 25 xylographies, 1991 (acquisition)

Richard Long (1945)
Kicking stones, 1990, multiple (donateur 15)

Linea de sonido, 1991, sengraphie (donateurs 15 et 16)

6 livres d'artiste (donateur 8, Geneve)
7 livres et revues (depositaire 18)

Urs Luthi (1947)
Urs Luthi Portfolio, 1983 (M 158-163), 6 eaux-fortes sous

portefeuille (donateur 4)
Urs Luthi, 1978 (M 140, 143, 144-146, 148), 5 diptyques
et 1 tnptyque photographiques couleur (donateur 4)

Alexandre Mairet (1880-1947)
79 xylographies, s d (donateur 10)

Josef Felix Müller (1955)
128 pieces, entre 1982 et 1993, editions, epreuves d'artiste

(donateur 5)
6 variantes ex-libris Vincent Lieber, 1992, hthographie
(donateur 14)

Markus Raetz (1941)
67 pieces, entre 1958 et 1991, editions, epreuves d'artiste

et etats (donateur 6)
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Dieter Roth (1930)
3 sengraphies, 1970-1971 (donateur 15)

5 lithographies, 1971 (donateur 15)
1 eau forte, 1972 (donateur 15)

Pietro Sarto (1930)
De 1951 a 1993 183 pieces, entre 1951 et 1993, editions

epreuves d essai, etats et matrices (donateur 7)

Michele Zaza (1948)
Ritratto terrestre, 1978, 3 photographies en couleurs

(donateur 13)

Editions de tete de la revue Parkett, n° 34 a n° 37, Zurich,

soit 8 pieces de Ilya Kabakov, Richard Prince, Gerhard
Richter, Stephan Balkenhol, Sophie Calle, Charles Ray,
Franz West (donateur 8, Geneve)

Quelque 130 planches de graveurs du XIXe siecle franqais

(donateur 9)

I Te an graveleux

Credit photographique:

Cabinet des estampes Geneve photo C Kobler fig 1 3
Cabinet des estampes Geneve fig 2

3

Jean Dubuffet (1901 1985) Teitain gtaveleux Planche I de Sols

teires 9e album en noir L artiste lmprimeur mars 1959
Lithographie 520 x 380 mm Geneve Cabinet des estampes
Inv E93/621

243



ACQUISITIONS DU DEPARTEMENT DES
SCULPTURES

Par Claude Ritschard

BEAUX-ARTS EN 1993: PEINTURES ET

Les restrictions budgetaires imposees au Musee d'art et
d'histoire, et notamment concernant les credits d'acquisi-
tion, n'ont pas permis de developper, au cours de l'annee

1993, une politique concertee Certains achats ont nean-
moins pu etre faits dans le sens d'un accroissement des

points forts de nos collections (deux portraits de Jens Juel,

une sculpture de James Pradier, un paysage d'Alexandre
Perner, une nature morte de Bram van Velde1), parfois
grace au soutien de genereux mecenes

Ce sont en effet mecenes et donateurs qui ont ennchi les

collections des Beaux-Arts, par des pnx, des dons ou des

legs en particulier l'important heritage de Madame

Hildegard Mendelssohn, de Monsieur et Madame Roger
Robert Ernest Petitpierre, et les dons de Madame Josette
Alhadeff-Adler et de Madame Albert Richard

Le soutien des banques a egalement permis deux acquisitions

importantes en art contemporam une oeuvre de Peter

Fischli et David Weiss2 (Prix BCG 1993) et une grande
toile de Christian Floquet (Prix de la Fondation du Jubile
de l'UBS)

1

Alexandre Perner (Geneve 1862-1936), L'Uble, Praz-de-Lys

Vers 1890 Huile sur toile 60 x 73 cm Genfeve, Musee d'art

et d'histoire, Inv 1993-5

LISTE DES ACQUISITIONS

Jan-Baptist Weenix (Amsterdam 1621 - Deutecum avant

1663), attnbue ä

Paysage avec bergere et troupeau
Huile sur toile 41 x 35,4 cm
Inv 1993-62

Legs Mme Hildegard Mendelssohn, Geneve

Inconnu (XVlIe siecle)

Portrait d'homme barbu

Huile sur panneau 18,6 x 15 cm
Inv 1993-63

Legs Mme Hildegard Mendelssohn, Geneve

Ecole de Francesco Guardi (XVIIIe siecle)

Paysage venitien

Huile sur toile 55 x 99,7 cm
Inv 1993-60
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Paysage venitien

Huile sur toile 55 x 100 cm
Inv 1993-61

Legs Mme Hildegard Mendelssohn, Geneve

Jens Juel (Baslev, Fionie 1745 - Copenhague 1802)

Portrait de Pierre Fabri 1778

Huile sur toile 62,4 x 49,5 cm
Inv 1993-52
Portrait de Charlotte-Catherine Fabri, nee Vernet Vers 1778

Huile sur toile 62 x 49,6 cm
Inv 1993-53
Achat

Inconnu (debut XlXe siecle)

Le triomphe de David

Huile sur toile 69 x 44 cm
Inv 1993-15
Achat

James Pradier (Geneve 1790 - Bougival, Pans 1852)

L'enfant au cygne 1849

Bronze 92 x 63 cm
Inv 1993-1
Achat

Ferdinand Hodler (Berne 1853 - Geneve 1918)

Cerisiers enfleur Vers 1890

Huile sur toile 45,2 x 62,2 cm
Inv 1993-75
Don de Mme Albert Richard, Geneve

Alexandre Perrier (Geneve 1862-1936)
L'Uble, Praz-de-Lys Vers 1890
Huile sur toile 60 x 73 cm
Inv 1993-5
Achat

Marie Laurencin (Pans 1901-1956)
Deux amies Vers 1912-1913
Huile sur toile 80,8 x 65 cm
Inv 1993-58
Femmeauchien 1921-1922
Huile sur toile 64,3 x 50,9 cm
Inv 1993-59

Legs Mme Hildegard Mendelssohn, Geneve

Adnen-Victor Cila d'Aire (Geneve 1882 - Vernier,
Geneve 1953)
Büste de jeune femme au chapeau 1926
Marbre Haut 36 cm
Inv 1993-41
Achat

2

Christian Floquet (Geneve 1961), Sans titre 1992 Acryhque
sur toile 300 x 200 cm Geneve, Musee d'art et d'histoire
Inv 1993-7
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Bram van Velde (Zoeterwonde, Leyde 1895 - Grimaud,
Var 1981)
La coupe de fruits 1928-1929
Huile sur toile 64,5x91,5 cm
Inv 1993-14
Achat

Elisabeth Kaufmann (Hidegkut, Hongne 1904 - Geneve
1991)

Lesjouets 1931-1933
Huile sur toile 60 x 81 cm
Inv 1993-9
Portrait de femme 1935
Huile sur toile 45,8 x 37,5 cm
Inv 1993-11
La rade de Geneve 1937
Huile sur toile 45,8 x 55 cm
Inv 1993-8
La dame en vert 1939
Huile sur toile 61 x 50 cm
Inv 1993-10
Don de Mme Josette Alhadeff-Adler (fille de l'artiste),
Geneve

Pierre Roussot (lere moitie du XXe siecle)

Scene d'inteneur
Huile sur toile 64,7 x 92 cm
Inv 1993-76

Legs M et Mme Roger Robert Ernest Petitpierre, Geneve

Christian Floquet (Geneve 1961)
Sans titre 1992

Acrylique sur toile 300 x 200 cm
Inv 1993-7
Don de la Fondation du Jubile de TUBS

Peter Fischli (Zurich 1952) et David Weiss (Zurich 1946)
Wald (Foret) 1993

Photographie, tirage Cibachrome, 1/1 100 x 150 cm
Inv 1993-65
Don des artistes - Prix BCG 1993

Notes:

1 Voir ci-aprfes Rainer Michael Mason, «Note sur une coupe
de fruits de Bram Van Velde nouvellement entree au Musee
d'art et d'histoire»

2 Voir notre article dans ce volume «Foret, Peter Fischli
et David Weiss»

Credit photographique:

Mus£e d'art et d'histoire, Geneve, photo N Sabato fig 1

et 2
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NOTE SUR UNE COUPE DE FRUITS DE BRAM VAN VELDE NOUVELLEMENT ENTREE
AU MUSEE D'ART ET D'HISTOIRE

Par Rainer Michael Mason

Bram van Velde (Zoeterwoude, Leyde 1895 - Grimaud, Var 1981), La coupe de fruits (1928/1929). Hude sur toile. 64,5 x 91,5 cm. Signee en
bas ä droite: VAN VELDE. Geneve, Musee d'art et d'histoire, Inv. 1993-14. Acquisition avec l'apport d'un tiers, usufruitier de l'ceuvre (voir
aussi pi. XI).

HISTORIQUE

L'artiste; Mme Georges Guy, Paris (mere de Michel Guy),
par l'entremise de Jacques Putman; Mme J.J. Le Mignot (fille
de la precedente), Paris.

EXPOSITIONS

«Bram van Velde», Torino 1966, Galleria civica d'arte
moderna, catalogue n° 16; «Bram van Velde», Paris 1970-
1971, Musee national d'art moderne, catalogue n° 17;
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Geneve 1971, Musee Rath (Musee d'art et d'histoire),
catalogue n° 17, Basel 1971, Kunsthalle, catalogue n° 17,
Eindhoven 1971-1972, Van Abbemuseum, catalogue n° 15

BIBLIOGRAPHIE

Putman 55 (catalogue raisonne, 1961), Jan Greshoff,
«Deux pemtres hollandais a Paris A G et Gerard van
Velde», dans La Revue de l'art, t XXX, 25e annee, Anvers,

janvier - jum 1929, pp 185-192 discute pp 188-189 et

repr ad p 189, version [ongmalel neerlandaise dans Onze

Kunst, Antwerpen, septembre 1929, pp 186-193, dont
traduction respectivement en frangais et en espagnol dans
Bram van Velde, catalogue d'exposition, Pans 1989-1990,
Musee national d'art moderne, Centre Georges Pompidou,
Valencia 1990, Instituto Valenciano de Arte Moderno,
Madrid 1990, Centra de arte Reina Sofia, pp 148-150
discute et repr p 150, Rainer Michael Mason, «La croissance
d'un arbre • Notes sur l'individuation du style de Bram van
Velde», dans Bram van Velde, catalogue d'exposition (cf
supra), pp 40-50 discute p 46

ETAT DE CONSERVATION

L'huile sur toile, encore sur son chassis d'origme, est en
excellent etat, en depit de craquelures typiques dans les

blancs (en pied de la coupe de fruits, en haut ä droite, au

niveau des croix noires) Cette bonne quahte physique pro-
vient en particulier de l'homogeneite des constituants et de

la solidante des couches picturales entre elles

PROVENANCE

Restee en possession de Bram van Velde, l'oeuvre est entree

tres tot dans la famille de Michel Guy, Pans, par l'entremise

de Jacques Putman, Pans, le defenseur primordial de l'artis-

te depuis 1952 Michel Guy, futur Ministre de la culture,
fut parmi les premiers et plus fideles collectionneurs du

pemtre

DATATION

Le toile porte la signature VAN VELDE, une graphie

qui s'ajoute aux trois dejä reperees pour la premiere
periode pansienne de l'artiste, qui va de novembre

1924 ä fevner 19301 Une assignation chronologique
plus precise (1928/1929) est offerte par Particle de

Jan Greshoff (1929) qui centre son analyse sur des ceuvres

de 1927 et 1928

IMPORTANCE DE LA TOILE ACQUISE

La peinture entree au musee de Geneve presente une triple
importance, outre sa quahte esthetique

1 Elle est l'un des temoignages les plus evidents de l'ascen-
dant exerce par Matisse sur l'imaginaire plastique de Bram
van Velde, alors encore en quete de sa propre expression

2 Elle permet, au sein de l'exceptionnel ensemble genevois
qui compte actuellement huit ceuvres, dont deux ä double
face, s'echelonnant de 1924 ä 1977 (pour ne nen dire de
l'ceuvre lithographie complet au Cabinet des estampes), de

mettre sous les yeux du public une etape essentielle entre le

Nu jaune (Das Weib) peint ä Worpswede en 1924 et les

Masques (1933) rapportes de Majorque Dans le processus
d'abstraction en cours entre 1924 et 1937, qui mene de la

figure et du paysage ä la composition «libre», eile docu-
mente egalement le role determinant de la nature morte en
tant que genre fondateur dans l'art moderne (ä partir du
cubisme), selon la belle intuition de Margit Rowell

On rappellera que le peintre hollandais a vecu ä Geneve de

1965 ä 1977 et ajoutera que l'acquisition reahsee permet ä

la collection genevoise de rester vivante Un fonds «gele»

est, on le salt dans les musees, bientöt mort

3 Elle est la premiere oeuvre de Bram [Abraham Gerardus]

van Velde discutee et reproduite par la critique (dans le

premier article qui lui ait jamais ete consacre) et aussitöt
reconnue positivement «Jusqu'ici A G van Velde s'est

expnme le plus mtensement et le plus completement dans

"La Coupe ä fruits"»2

DANS LA PERSPECTIVE DE L'CEUVRE

Arrive ä Pans ä l'automne 1924, Bram van Velde traite au

cours des premiers mois, smon de la premiere annee, des

gerbes de fleurs dans l'eclatante veine chromatique prece-
demment exploree ä Worpswede, au nord de Breme Puis

on assiste ä un etonnant mflechissement de parcours II

peint tour ä tour avec un subtil brio pictural et une simplicity

desarmee une sene de paysages de banlieue - Bellevue

et Meudon vraisemblablement -, de bouquets et de natures

mortes ä la fenetre, un manege, deux vues de Chartres

aussi Un regu etabli le Ier mars 1927 par le Graphisches
Kabinett de Breme, oü Bram van Velde exposera douze

pieces, permet de fixer la fin de cette cuneuse mais en

definitive probante association tantöt d'une veme naive par la

mise en place, le dessm et le sujet, tantöt d'une touche et de

gammes impressionnistes (on pense parfois ä Ensor, au van

Gogh pansien)
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Un jour, Bram van Velde se trouvera confronte ä Matisse, le

seul Fauve qui restät Aux murs d'une galene, La legon de

musique de 1917 (Menon, The Barnes Foundation) prend
tout ä coup pour lui Failure d'une «veritable revelation»
Un demi-siecle plus tard ll s'enthousiasmera encore «La

force de l'mvention, la liberte, l'intensite des couleurs, le

sentiment de bonheur de cette oeuvre ne m'ont plus quit-
te», declare-t-il en 1979 ä Paul Groot

Quelques comptes rendus parlent certes de La le$on de

piano, de 1916 (New York, The Museum of Modern Art)
On peut supposer qu'il y a eu confusion des titres, du fait
de l'etroite parente thematique, de plus, la toile new- yor-
kaise presente egalement le motif ornemental du garde-

corps de la fenetre, lequel se repete et se vane des 1927
chez Bram van Velde dans une longue sene de natures

mortes, bouquets et femmes ä la fenetre Mais c'est bien,

croyons-nous, La legon de musique, plus discursive et chro-

matiquement plus symphonique, contemplee tres proba-
blement en 1927, chez Paul Guillaume, qui semble en
definitive avoir ete la reference, plutot que la Lefon de piano,
plus radicale

Meme si l'on decele dejä chez Bram quelques avant-cou-
reurs thematiques et pour peu structurels, meme si le motif
de la vue par la fenetre barree d'une ferronnerie se

rencontre egalement chez van Gogh (Amsterdam, Musee van
Gogh), lejeune homme regut done du tableau de Matisse

une assurance et une impulsion majeure pour la representation

et la composition elles-memes, Celles d'un Interieur
centre sur un objet pictural que la vision lie ä l'exteneur

Pendant les quelque trois annees pansiennes qui precedent
son sejour en Corse (avnl a decembre 1930), debut d'une
nouvelle phase de son evolution, Bram van Velde met done
en place une construction de plus en plus meditee (bandes
verticales, registres horizontaux), ä focalisation determmee
Mais bientöt le reel, tout d'abord pris en compte comme un
Systeme d'objets donnes dans un espace mesurable et
considere a distance, va se transformer dans la concentration

visuelle sur le motif pictural apprehende dans un espace

de moms en moms balise

C'est amsi que la belle Coupe de fruits de 1928/1929, dans

laquelle Bram van Velde pousse de maniere decisive
le depouillement et la valorisation signaletique de la

couleur, offre le plus probant exemple inaugural de cet
all over qui sera distmctif de la maturite du pemtre
S'egalisent composants formels et milieu ambiant, s'accen-
tuent la dimension graphique, le contraste entre le blanc
et le sombre, entre le fond et les teintes vives a travers
lesquelles les fruits se detachent

Dans son article de 1929, Jan Greshoff commente ce
tableau avec conviction Relisons-en quelques lignes

«Sur un fond blanc brosse directement, vivant et pour-
tant grandiose, les couleurs jaillissent avec eclat et impe-
tuosite, mais pleines d'une ardeur contenue C'est l'anti-
these typique d'une bnllante nature morte, elaboree pour
faire montre de virtuosite et garnir avec aisance un salon

bourgeois C'est la solution picturale d'un conflit mte-
neur, c'est le groupement mgenieux de couleurs, qui
acquierent leur droit a l'existence par voismage, par
juxtaposition et par opposition Nous retrouvons chaque
fois dans A G van Velde, une nouvelle expression de ce

conflit, c'est la base de son art, parce que c'est la base de

sa vie [ ] 11 brosse le paysage, etmcelant au soleil, a

travers sa fenetre ouverte 11 le pemt de sa chambre meme,
de dernere une balustrade Cette balustrade, precisement

par la repetition contmuelle du motif, marque l'empeche-
ment3, l'obstacle qui separe l'artiste moderne, aux
penibles soucis moraux, de la belle et feconde nature »

Notes:

1 Cf RMM, «La croissance d'un arbre», dans Bram van Velde,

catalogue cite dans la bibliographie, p 49, note 32, nos 5-7
2 J Greshoff, article cite dans la bibliographie (1929), p 188
3 Cuneusement, ce meme vocable figure dans le titre du texte

de 1948 de Samuel Beckett sur les fr£res van Velde,
«peintres de l'empechement»

Credit photographique:

Musee d'art et d'histoire, Geneve, photo A Schärer fig 1 et
pl XI

249



FORET, PETER FISCHLI ET DAVID WEISS

Par Claude Ritschard

«Rien ne semble vrai qui ne puisse sembler faux »

Montaigne

Laureats du 10e Prix BCG (1993), Peter Fischli et David
Weiss ont offert au Musee d'art et d'histoire l'une de leurs
oeuvres recentes, Wald (Foret), 1993, une Photographie en
couleurs, d'une dimension de 100 x 150 cm, tiree ä un
exemplaire (fig 1 et pi XII)

Le choix de cette piece, qui vient s'ajouter ä deux acquisitions

operees autrefois par Charles Goerg, Kerze (Bougie,
fig 2) et Kastchen (Petite armoire, fig 3), procede d'une
intention mürement reflechie Dans la pensee de Peter
Fischli et de David Weiss, la Photographie vient completer
une maniere de «cycle de la foret», dans lequel les trois
oeuvres du Musee d'art et d'histoire se repondent, ä des

niveaux de discours differents La Petite armoire parle du
bois comme matenau (et de sa contrefagon, poudre agglo-
meree ou contre-plaque, qui prevaut dans la fabrication de

ce type de meubles), la Bougie renforce la critique de la

banahsation de l'amenagement du foyer eile evoque cette

note intime qui «personnahse et rechauffe l'ambiance»
(caractere d'individuahte contredit par le style meme de

cette bougie), la Foret, qui sert de reference et de decor ä

ces deux emblemes d'un «confort d'mtimite» (Gemütlichkeit),

en souligne le caractere d'authenticite (le bois vivant,
le retour ä la nature, la tradition d'autrefois)

Or, la Petite armoire et la Bougie ne font qu'evoquer, l'une le

bois et ses connotations de confort chaleureux et bourgeois,

lautre la lueur secretement et mysteneusement festive

qu'est censee degager une bougie Les deux sculptures
sont en fait des fac-similes coules dans de la gomme noire,
matiere industrielle rebarbative, fort eloignee des associations

romantiques implicites ä ce «cycle de la foret» Wald,

qui emprunte son theme precisement ä la grande peinture

romantique de paysage (ä ce seul titre, l'oeuvre trouve une

place legitime dans la collection du Musee d'art et d'histoire

ä cöte de YOrage ä la Handeck de Calame'), n'en est, cepen-
dant, que la photographie, l'image non de la beaute, mais
de son lieu commun Le sublime se revele trivial ll s'est

opere un glissement des valeurs qui est le propos meme de

la demarche de Peter Fischli et David Weiss

La carnere fulgurante menee par ces deux artistes zunchois

depuis une quinzame d'annee est en soi une attitude et un

postulat Leur rencontre, en 1979, donne naissance ä une
suite mmterrompue de «travaux ä quatre mains», qui s'or-

ganisent en series sous des titres generiques, et qui vont
tres rapidement susciter l'mteret d'une audience internationale

Tout se passe comme si Peter Fischli et David Weiss
n'avaient pas d'histoire anteneure ä leur creation en commun

Leur biographie d'artistes commence, ä Geneve, avec
une premiere exposition en 1980 ä la galene «Apartment»
aujourd'hui disparue Pierre-Andre Ferrand et Etienne
Descloux, qui gerent cet espace, sont parmi les premiers ä

reconnaitre l'mteret de leur demarche et ä prendre le risque
d'une exposition Peter Fischli et David Weiss y exposent
dejä une oeuvre en sene, Wurstserie (Serie de saucisse) C'est

en 1981 qu'un plus large public decouvre leur travail avec

un deuxieme ensemble d'oeuvres dans lequel leur langage
s'affme- Plötzlich diese Uebersicht (Soudain, une vue d'en-
semble) rassemble quelque deux cents petites sculptures
modelees en terre crue, monuments volontairement frustes

et densoires mais ferocement ironiques, qui lllustrent,
comme des «tableaux vivants», les hauts faits de l'histoire,
les evenements du monde contemporam et les proverbes
du bon sens, avec 1'ingenuite consommee d'une pretendue
naivete

Leur ceuvre se poursuit avec la creation, en 1984, d'une
sene de sculptures en polyurethane, Fieber (Fievre), puis
d'une suite de photographies de «natures mortes» constitutes

d'mstables arrangements d'objets quotidiens et d'us-
tensiles de cuisme precairement associes aux produits de la

terre, fruits et legumes Le titre de cette sene, Stiller
Nachmittag (Une apres-midi tranquille), est doublement lro-
nique, dans l'allusion qu'il comporte au genre de la nature

morte, Stilleben, qui est le theme de ce detournement, et
dans le climat de chacune de ces photographies ou le

«temps suspendu» propre ä la nature morte devient l'ms-

tant infime avant que ne se produise la catastrophe, l'ecrou-
lement de ces echafaudages en impossible equilibre

C'est en 1986 que Peter Fischli et David Weiss, apres avoir

produit une deuxieme sene des sculptures metaphysiques
(Rohre/Tuyau, Wohnung/Appartement; Turm/Tour) commen-
cees en 1984, entreprennent les objets en gomme noire lis
travaillent en parallele ä la conception de leur troisieme
film1, Der Lauf der Dinge (Le cours des choses), qui, presente
ä la Documenta 8 de Kassel en 1987, allait grandement
contnbuer ä leur celebrite En 1988, lis exposent ä la
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1

Peter Fischli et David Weiss, Wald 1993 Exemplatre 1/1 Photographie, tirage Cibachrome 100 x 150 cm Geneve, Musee d'art et d'his-
toire, Inv 1993-65 Prix BCG 1993

2

Peter Fischli et David Weiss, Kerze 1987 Exemplaire non numerate

d'une serie de six Caoutchouc noir Haut 15,5 cm, diam 30

cm Geneve, Musee d'art et d'histoire, Inv 1991-35

3

Peter Fischli et David Weiss, Kastchen 1987 Exemplaire 4/6
Caoutchouc noir 55 x 64 x 37 cm Geneve, Musee d'art et d'histoire,

Inv 1991-2
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Biennale de Säo Paulo Airports, un ensemble de grandes
photographies en couleurs representant des aeroports et
des avions, ainsi que des vues de ce qu'il est convenu de

trouver «beau» partout dans le monde, associees ä des

figures en plätre, d'echelle reduite, d'hötesses de Pair A

nouveau, c'est tout l'imagmaire du voyage dans sa suren-
chere de consommation qui est stigmatise par la banalite
des photographies et par la schematisation de la sculpture
L'authenticite de la valeur esthetique, telle que la promeut
la societe de communication, est tout entiere donnee ä la

Photographie en grand format qui objective l'imagmaire,
tandis que la sculpture, sa noble tradition et son principe
d'unicite sont renvoyes au Systeme de la production en

masse, de l'uniformisation, ä la poetique des «nams de jar-
din» Cette derniere reference est certes habilement ame-

nee, et les statuettes d'hötesses de l'air sont traitees dans un
matenau monochrome, sans effet anecdotique, afin de ren-
forcer l'opposition entre leur nature d'objets de sene et

l'opulence chromatique des «belles» photographies

La Photographie, Wald (Foret), qui vient d'entrer dans
les collections du Musee d'art et d'histoire, appartient ä

une suite commencee en 1991, Bilder Ansichten (Images
vues), qui recense les conventions de l'ordre esthetique,
du «bon goüt» et des interventions cosmetiques aux-
quelles se livre le monde contemporain pour camoufler
l'ennui de l'uniformite La serie de photographies en

petit format, Siedlungen (Agglomerations), qui fait le portrait
des quartiers d'habitation de standing «confort moderne»

dont peuvent s'enorgueillir la plupart des cites, est ä ce

titre exemplaire

Si la demarche de Peter Fischli et David Weiss a rem-

porte une adhesion particuliere qui devait s'etendre

rapidement au-delä des frontieres de la Suisse2, c'est

sans doute que la critique feroce qu'elle porte sur la societe

contemporame est un langage universel, pertinent pour
l'ensemble de la societe de consommation En prenant
leurs themes dans l'environnement quotidien (l'habitat,
1'urbanisme, les objets de la vie courante), et en reprenant
ces memes themes tout au cours de leur carnere dans des

expressions et des techniques diverses, Peter Fischli et

David Weiss denoncent Tequivalence des produits de la

surproduction Dans leur quete du Statut de l'objet contemporain,

la question de l'esthetique est pnoritaire Peter

Fischli et David Weiss objectent au concept de beaute celui

de banalite et mtroduisent, par la facture de leurs ceuvres,

l'emploi qu'ils font de la Photographie, la nature des mate-

riaux resolument pauvres et choisis en fonction de leur

propriete de faux-semblants, une dialectique plus large

sur la question du vrai et du faux, de l'origmal et de

la copie En d'autres termes, ll s'agit pour eux d'un ques-
tionnement d'ordre philosophique

En insinuant ce doute sur l'objet simulacre, Peter Fischli
et David Weiss soulignent la difference fondamentale qui
separe le reel de sa representation En choisissant une
figuration fidele par le biais de l'apparente objectivite de
la Photographie, ou par celui du moulage, mais en
travestissant cette fidelite du Substitut par son traitement
derisoire et ironique qui pervertit toutes les valeurs, lis
accusent avec une efficacite irrefutable le contrat de realite
de la figuration

La diversite de leurs moyens, de la sculpture au film, ou ä

la Photographie, s'en prend egalement ä la notion de genre
dans l'art Elle leur permet d'abattre la hierarchie des

pratiques et de poser plus largement, en faisant feu de tout
bois, la problematique du Statut et de la fonction de l'objet
d'art aujourd'hui Par leur decision de ne creer qu'a deux,
lis ebranlent la confiance et le credit d'authenticite qui
reposent sur la relation entre l'oeuvre et son createur Ce ne
sont pas seulement les valeurs generates de notre societe

qui sont mterrogees, mais Celles precisement du marche de

l'art, qui tend ä faire de l'oeuvre d'art - la proposition s'm-
verse - un produit de consommation Sans le ton de banalite

rassurante et d'humour qui les sous-tend constamment,
leurs propositions critiques seraient corrosives Mais leur
quakte d'artistes aptes ä transformer de la gomme noire ou

un morceau de polystyrene en objets signifiants fait que
leur oeuvre echappe ä son seul etat de subversion ou de

polemique, pour recreer un imagmaire poetique avec ce

qui est la cible meme de la denonciation

Les oeuvres de Peter Fischli et David Weiss representent,
face au reste de la creation artistique, un terme de compa-
raison, de reajustement critique essentiel, un entere de

lecture de l'art du present comme de l'art ancien Wald (Foret)

constitue done un apport fecond ä l'ensemble des collections

de notre institution C'est la dixieme oeuvre majeure
de la creation contemporame suisse qui vient ennchir le

patnmome genevois, grace a Taction de mecenat entrepnse
depuis 1984 sous le titre «Prix BCG» par la Banque
hypothecate du canton de Geneve3

Notes:

1 Peter Fischli et David Weiss ont cree deux autres films, Der

geringste Widerstand (La moindre resistance) en 1980 et Der
rechte Weg (Le dioit chemin) en 1982

2 La carrifere internationale de Peter Fischli et David Weiss
comprend de tres nombreuses expositions personnelles
dans des galenes pnvees d'Europe et des Etats-Unis, et une
suite d'invitations formulas par des institutions ou des

manifestations internationales Ii faut citer notamment leur

participation ä la Documenta 8 de Kassel en 1987, ainsi qu'a

l'exposition Skulptur Piojekte in Munster, ä Aperto de la
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Biennale de Venise de 1988, comme representants de la
Suisse ä la Biennale de Säo Paulo en 1989, ä la Biennale de

Sydney en 1990, au Pavillon suisse de l'Exposition universelle

de Seville en 1992 Deux expositions monographiques
importantes ont marque ces dernieres annees, aux Galenes

contemporaines du Musee national d'art moderne, Centre
Georges Pompidou a Pans en 1992 et, en 1993, a la Kunsthalle

de Zurich
Laureats de nombreux pnx (Prix Caran d'Ache en 1989,
Prix BCG 1993, qui fut 1'occasion d'une exposition au
Musee d'art et d'histoire de decembre 1993 ä fevner 1994,
Prix de la Ville de Zurich en 1994), lis seront les hötes du
Pavillon suisse ä la Biennale de Venise de 1995

3 Les laureats des precedents Prix BCG ont ete Josef Felix
Muller (1984), Mario Merz (1985), John M Armleder
(1986), Niele Toroni (1987), Miriam Cahn (1988), Balthasar
Burkhard (1989), Not Vital (1990), Markus Raetz (1991) et
Carmen Pernn (1992)

Credit photographique:

Peter Fischli et David Weiss, Zunch fig 1 et pi XII
Mus6e d'art et d'histoire, Geneve, photo N Sabato fig 2

Musee d'art et d'histoire, Geneve, photo B Jacot-
Descombes fig 3

253



DONATEURS DU MUSEE D ART ET D'HISTOIRE ET DE SES FILIALES EN 1993

Mme Suzanne de Agostim Mairet, Geneve

Mme Josette Alhadeff-Adler, Geneve

Association genevoise des trolleybus, Geneve

Association du Fonds du Musee Anana, Geneve

Mme Gilberte Aubert, Romammötier

Banque hypothecate du canton de Geneve

M et Mme Jean-Paul Barbier-Mueller, Geneve

M et Mme Giovanni Barilla, Vandoeuvres

M Franck Boyden, Otis (Oregon, USA)

M Valentino Brosio, Milan
M Stephane Brunner, Bruxelles
Mme Jo-Anne Caron, Waterloo
Mme Henriette Cartier, Geneve

M Christophe Chenx, Geneve

Mme Brigitte Cramer, Geneve

Mme Marie-Therese Coullery, Geneve

Mme Yolande Crowe, Londres
M Maxime Cuvit-Fatio, Geneve

Mme Nelly Du four, Meyrm
M Franz Eggenschwiler, Enswil
Mme Pierrette Favarger, Neuchätel

M Peter Fischli, Zurich
Fondation du Jubile de TUBS, Zurich
Fonds Faurent, Geneve

M Rene Gachet, Geneve

M Csaba Gaspar, Geneve

Mme Antoinette Golay-Bianco, Puplmges
M Fouis Goltmi, Geneve

Mme Yvette de Gueltzl, Riorges/Roanne
M Peter Hartmann, Geneve

M Michel Hosszu, Paris

M Jean-Pierre Jungo, Morges
Mme Maria Kaden, Geneve

Mme Helene Kaufmann, Geneve

Mme Liliane Kaufmann, Geneve

M Pascal Fagier, Geneve

M Antoine Fa Mendola, Canada

Mme Eileen Lewenstem, Brighton
M Vmcent Lieber, Geneve

Mme Nicole Loeffel, Geneve

Mme Marcelle Luchetta, Geneve

M Urs Luthi, Munich
M Ramer Michael Mason, Geneve

Mme Hildegard Mendelssohn, Geneve

Mondaine Watch, Zurich
M Carlo Moretti, Murano
Mme Yvette Mottier, Geneve

M Josef Felix Muller, Samt-Gall

Mustermesse, Bäle

Mme Natalie Nanus, Canada

Maltre Pierre Natural, Geneve

M Philippe Neeser, Nishmomiya (Japon)
M Alain Nicolet, Petit-Lancy
M Pierre Nobs, Zurich
Mme Laurence Noul, Geneve

Mme Yurdagul Pakalin, Izmir (Turquie)
M et Mme Daniel Panni, Plan-les-Ouates
Mme Suck-Woo Park, Espoo (Fmlande)
M et Mme Roger Petitpierre, Geneve

M Frangois Peyrot, Geneve

M Markus Raetz, Berne
Mme Albert Richard, Geneve

M Charles Roth, Prilly
M Michael Rothe, Berne

M Pietro Sarto, Samt-Prex
Mme Alice Secretan-Barbault, Vandoeuvres

Seguso Vetn d'arte, Murano
Mme Annika Teder, Tallin (Estonie)

Mme Daniella Vuille, Geneve

M David Weiss, Zurich
M Yann Zajic, Geneve
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